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Que nous rests-t-ll ? 


P OUI' HolTc plus grand Ll pr«5e Anglo-aaxonilC 

TioLJ!: n fiifré, et ce defnits de trd^ iKjinbreiises jnrTees, 
une rïuiltitude d’üuvraEcs sur les DpéraLkuis iiit’ie!nne5 en 
Corde, nu VïcLrtam, au Moyen-Orienï er plus récuinlneni 
dux Maldives. Livres hÊstori-qiies. aventures, vécues ou 
rom.ins collant de très prés à la réalké. recueils de phÆ>- 
cos. irttUtOgrüpIjies cL ouvrage.s de référence oU plus slm- 
ptcmcnL compte rendus opératlonrids, 1en auteurs de tarn 
gue anglaise fïnt réalisé des dizaines ec des dizaines de 
livres reOraçanL l'atdon de l'aviation lors de ces eoririiLs. 

Certains, pratiquement irréprochables, sont l'oeuvre 
de specialLstes reconmis. letauires sont, pour la ptupart. 
fort bien documentés et s'apputent sur une iconograptiie 
sérieuse. Ces OUVI'aaes aéronautiques nous ont rendus 
rajïiïliers de toutes lus opéraHoris de guerre aérienne, 
inodurrïé itiruriécs ior.s de ces con^lits. Notre revue de 


presse S^en fair d'ailtenrs régulièrement l'cchci et, pour 
:hi plupart d'encre nous, iios.btyioEhètîiiesrérnoignenttiés 
lijirgemenC de cet afflux par rapport aux publications en 
IrançaJS. 

Saits ccLiu yoloiiLé de lennoÊgner rapidement^ sans les 
effort-s de ces nombreux aULturs oU pfl6tOgrapb.és. ilOS 
rayonnages seraient désespércment vides. L'Iicrilagc 
qu'ils clous OJ^f laissé est .à la mesure, de cetce^volonté 
d'informer.^dc faire part'ai^r cê'qu'îls ont VlilpU vécU, 
Et en France pendant ce tc-mps-ià, qü'lüt-ii sorti dci 
prosscâ lur nOD'e histOH'e aérctni^uTique 7 Que nous reste- 
t-ll sur notre propre passé l Qüu poUvons-uous lire et 
quelles images nous ont été proposées-.sur l’OTAN ^ cEtte 
grande aven turc-dés années SÙ, -SUr les opérations entre¬ 
prises naguère par notru avlaUüPT iiiiNtaii'c etii Indocbirie 
oc en A(gérfé, Ecarts parler de noE nômbréUSéS ïreccrvén- 
tions au Tcliad, do notre engagement limité au Liban ou 
notre piéEEncc aciucllo dajis l'Océan Indien î 
Pas grand-cheise, si. ce n'esi rien du lout'i Lés Ouvra¬ 
gés doivent se compter sur les doigts d'une main S 
Si la désuète loi trentenair^qui gcEc léS >t^blvéS liiscc.-. 
riques des tVois atilies peut entraver lés recherches des 
frtscorieiks acLucb^ il ose, pai' contre,- bon nombre de nos 
glorieux a.ncrcns dés LTOîiannés quS disposent .d'assez de^ 
temps et de talent pour mcLtre 1 plaL leurs'^UVérilrs.- 
con-sulter Jeur^ archives personnellBSi, interviewer leurs 
ancieas camarades de combat et nous livrer enfin l'his- 
loiru de nberé aviatLon ndlitaiire. 

^If de lire, hcs-olpi de jzonnaÎLré ou slrrkplé nécessité 
de têiïioignér sur-Une époque pour le benéfree de géné¬ 
rations fuLurdsT' Il est désolahc de constater une ^sénee 
quasi totale de patrlmoiné dans ce domairEU. 



















RETOURS DE MANIVELLE 

--— le courrier des lecteurs 


DRÔLE DE CRASH ! 

Mon H xfïm plaire d'Air han s'est 
fireshé ! ] I 

En ctfet, j^cii reçLi rriccmmenl le n® 110 
de votre revoo dans un très piloiix état 
[percé, lâché, etc.-}. Ceci étant explique 
par un tampon foupe sor Tcnveloppe : 
« Courrier rfjtaidé StJitc accident aèropos- 
lirite du 29,01,88 », 

□iert que i« consen^G ce numéro « his¬ 
torique », il in'estimpossible d'en iiécol¬ 
ier les paqes. Aussi vous soraÊs-je re<':on 
naissent de bien vouloir nranvoyer uii 
nouveau rtiiiméFO de t^invier, 

Christophe Biradns 
65600 Séméac 

Gardez préciausament ce numéro 
41 historique ■*. 31 y aura bien un atnatour 
argenté un jour ou F'autro qui tentera da 
vous soudoyar ! Dansl'jminâdiatr je crois 
que nos servUcaa ont fait te ri^cessaire et 
c|ua vous avez pu prendre cor>naissance 
du cunlenu du n" 110. 

Aléifi Crostiier 


UW BEAU NAVIRE 


Lorsque j'étais encore onLint, mes 
parents travaïUaiont a Saint-Na^siro ot un 
jî:njr nous sommes allés, on promenade au 
purl. Noîro but était de voir le porte- 
avions dont l'arrivén avait été diinoncéc 
la voMIe dans le journal. En compta nie de 
utes fielirs cousins que vous apercevez 
sur la manvaifio photo ci-jointo, nous 
avons non seLiJenienl découvert avec joie 
ot ravissement tirt énorrno navire de 
giEerro, mois aussi une ct.>lleclion d'avions 
et d'hélicnptéros. Les Américains pré¬ 
sents en Europe i J llFi soi ont-ils ces T-2 9 si¬ 
los outras oppareiÈB VLts sur lo pont du 
puFle-evîons [jour leur entraîrieEnein, ou 
ces avions étal eh I-ils destinés à nos pTri- 
pres forces. Merci de mo renseigner SLir 
un avion dont on parle peu dans votre 
revue.. 

Marc ICIespic 
75011 Paris 

Pour nous, il ni'y a pas de mauvaise 
photo 1 La vôtre, qui a dû être prise en 


1959, montra un des 147 Wcrlh Amerf- 
can T-2SA «iihctés Puk USA pour les 
besoins do l'armée de l'Air en AFgérlo. En 
los dotant du moteur Wright fl. 1820 da 
14-25 ch. cas ancians appareils de l'USAF 
furent transformés en T-2SB par Igs usi¬ 
nes dfl Sud-Aviation û Saint-Nazaire. Ils 
vinrent remplacer les T-6G dans les esca¬ 
drilles d'appui léger aérien regroupées au 
sein de quatre nouvaaux escadrons à 
Télergma. Batna, Mécbério et Bône. Sur 
ce même porte-avions dévalant se trou¬ 
vât des T-6G, des Vartot H-21 G, des H- 
34 ou peut-être des HSS-I. Un autre de 
nos lacteufs viendra peut-être nous te pré^ 
ciser fil nous dira de quel porte-avions H 
s'agissait. 

Alain Crosni&r 


CIGOGNE ET SPAD 


..P'aî lu avec attention fil interet l'arbclo 
consacré â Guyiiomcr dan^ votre n'^ 107, 
ainsi qufi l'édîto d'Alain Cresnifir dans le 
11 ° 109, Peu nombreuîï ont été ceUîi qui 
ont pfiitsé à ce 70'’- anniversaire ot pour¬ 
tant Messieurs Chirac ot Mitterratirl l'ont 
célébré chacun de leur cftté. 

Celle lettre a une raison - Ea photo en 
vol du Spad de Guynemer, J fi possède 
oinq photos dans des ouvrages ou revues 
différentes, Ot il faut constater le désar^ 
cord létal des légendes et même des pho¬ 
tos car, sur deux rrentre elles, nn peut 
voir une cigogne blanohfi. Tout rf^abord 
par ordre chronnloqique ; dons Pihte 
n'^ 411 du 7 septembre 1 967, page 28, 
rinns le livre fif GuyrïefrrGi'cr ses avj'on.s .» 
de Myrone Coioh, page 44. Dans les trtilfi 
autres publicstkms, le livre de Philippe 
üsché ai. J K Editions Ûuest-Frdiioo en 
1985, celui de Jules Boy chez Albin 
Michel en 1986 fit enfin le dernier numéro 
de votre mensuel, le cigogne n'fi fit pas 
blanche I 

D'sutre part, certains disant le Spad 
VIL d'fiutros le Spad XIII :l'un dtr 15 jours 
avant sa mort, l'autto lo matin rnémo de 
fis mort. Devant toutes oc s versions dif 
férentos, j'ai décidé de faire mon enquête 
personnollo. EtSFit donné que depuis 
1 937, j'ai collationné un certsin nombre 


de photos, jfi n'ai pas eu dfi fi retrou¬ 
ver la vérité. 

Tout d'abord rafvparoil i il s''agit tl'un 
Spart VII oar les mordants gauches de la 
<t osbanno » sont bien ati r>[:nTibrc de deux 
et bien verllcaux ; ceux d'on Spad XIII 
sont au nombre do trois et le dernifiï est 
incliné. De quel Sparj s'agit il ? Toutes 1eS 
photos foni voir îndiscLilabEoment une 
bande tricolore très largo. Quant ad clilf 
fre ? point sur le fuselsgo, aucun doulfi 
possible, c'est le Spad n" IlSainslque 
l'avait bien dh Philippe Ose hé, car il est 
Ifc! seul é avoir été pfiinl de cette manière. 
Le Spad n'^ 113, comrria me l'avait con¬ 
firmé Je général Lissarerjue dans une let¬ 
tre datée du 1 8 nvrit 1975, est le soûl à 
avoir mou cette large bande tricolore. 
C'est l'apparnil qui tut le plus photogra¬ 
phié et c'est pourtant celui qui vécut le 
moins longtemps. Gu'v^ncmera été abaitu 
avec Ofll avion le 23 septembre 1 916 par 
l'artiHerifi Française et son avion a été 
w achevé m par coux qui devaieni le répa¬ 
rer ; fieulemetit quatre apparejls alla 
mands homologués, tous on septembre, 
avec cet appfirfiil. 

Toutes les photo-S prisoa au sol mon¬ 
trent cfit appareil, soil sfiOfi cigogne [au 
début), soil avec la cigognfi rouge : 
aucune photo avec la cigogne blfir-roJio. 
Pourquoi ces pFiulos truquées ? Ce rt'esi 
pas moi qui le dirai. Fn oo qui concerne 
les avions do Guynemer, c'esl indisouta- 
hlomcnt Philippe tîsché qui a réussi lo 
mieux Ifiur idcntification- 

Maufice Dubois 
1410D tirtfiux 

Merci Moosiaur Dubois pour ces j ensei- 
gnements précis sur les différants types 
de Spad. J'avoofi bisn franchemant que 
je n'aijamüÉs bien piocfié la question mnl- 
mëme pour bran faire la ïJfffârcnce entre 
un Spad VII et un Spad XH1. Won pas par 
manqua de passion, est ji'adore cette épo¬ 
que de l'aviation, mata peut-être par man¬ 
que d'une dofiurnantation de synthèse 
sur fies avions de la Guorre 14-18. Quant 
à cette histoire bien Intrigante de cigogne 
blanche et rouge sur ['appareil de Guy ne- 
mer, quf peut vraiment nous révélar si une 
certaine chronologie intervient dans la 
décoration de cet avion et Je pourquoi de 
oea différents oUchês ? 

Alai n Gros nier 


STOL, SUÉlK 


Le retour de manivelle do n ° 111 nous 
offre une photo d'un Noiatias dâofi une 
attitude fort peu courfiriio. 

H y a quelquoa années, trois ans peut- 
être, circulant souverd aux abords de la 
base de Salrut ot ti des horafrfifi très régu¬ 
liers, j'étais speciatcur d'un laryaga de 
parachutistes élèves-ofliciers de l'Air, je 
pense, et qui se déroulail dans l'air calme 
du malin.. Lorsque toot Ifl fîtick eut jailli 
du Nurrilias largucur, l'avion revint se 
poser après und large orbite. 
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RETOURS DE MANIVELLE 

--le courrier des lecteurs- 


«t «rtL-ürtt à bonm; altitude, il 
adopta îa position d'un GcmiijjqLtt^ nî -an 
posa ECUS un anqlc à poine croyable el 
la inani^ne tEoMi se pohiont les C.1G0 
TFafii>n}f lors de leur a posé d'assaut » si 
spectaculaire. 

Il serait bon, pour fa petite f»sluire de^r 
Grises d prdsfinl é 3a rotraite, de connaî¬ 
tre si cette prattciue avait reçu l'onction 
des hautes sphères du CoTAM fil pîus 
perijculièreMtenl du Cl ET..,. 

Yvan Paulin Baros 
B3470 St. EVÎaximin la Ste-Raurne 

Pour le largage de [jarauhutistes à 
E'entraînement, les équipage3 de Mord 
2501 utifisaiant souvant la technique dite 
U d'attr^rrissage grande panta h. Cas mis¬ 
sions se dérouEant la pEupart du temps au- 
dessus d'une bande de terrain située dans 
f'aKe de la piste, le îVerattos n'avail 
effectuer un break pour reuenîr se poser 
rapidement on seuJi de piste et charger les 
stlcics auEvants. En réduisant la tantps 
d'attente erttre chaque largage, cette pra¬ 
tique permettait d'assurer des rotations 
pEus rapidas au profit das T AP à l'instruc¬ 
tion, 

Alain Orosnier 


r'.hiffras portés SLir t'arriére du fuselage 
correspondent aux trots rJerniers ohrffres 
du BuAar. un marquage en vigueur avant 
l'adoption très cUrira pour los spoffers do 
la numérotation par fEottlIle, 

Alain Crosnier 


TOUJOURS « OPS » LE CoTAM 


Pouufj/ vous me dire ce qu'est devenu 
le GMT 59 bafrlisé ff Ûriôans ». C'était 
une fomnation aérienne trèî « Ops ». for 
ruée avec rf'admirables aviateurs avec 
lesquels i'àï eu l'occasion de coopérer en 


nnus penson^ï que l'rrnité fut dissoute à 
cette époque. Puisque vous nous eai par 
lez avec E^eaucoup de fervour. voici unr; 
dos rares photos on notre possession et 
qui notis montre Ee H-34 ic Hôtel Kilo n en 
février 1970. Vous y reconnaîtrez peut- 
être d'ancien c camarades de ccmE^t. 

Alain Crosnier 


PROTESTACtON ! 


Suite à votre article sur le Museo de 
Madrid, ]c proteste contre les légendes 
des phoJn^i : le BncE>cn n'ost pas tiit Rf 
109 G mais un H A 111 2-M1L, le Ju 52 


ZOO ROYAL 


J'aï rêoupérè dans les archives d'un 
parent cette très m«Livalse photo d'un 
CorsaîrquI me semble être un appareil dp 
riolre Aéronavale. Il porto le drôle de code 
ZOO ou le chiffre 700, ce rfui me sentblo 
très pou usité pour un appareil de la 
Royale. Est-il de chez nous et pouvez- 
vous m'aider à identifier cal la photo ? 

Jacques I evernet 
92100 Boulogne 

Non ce n'est pas un anîmaî édtappé du 
zoo mais bol ot bien tin appareil ayant 
appartenu à notre Aéronautique Navale. 
La photo que vous nous proposez est un 
Vûught F4Lf-7 IBuAer 133700), ver¬ 
sion du fameux CorSéfr construite à rai- 
so'rt de 94 unités au titra du MDAP at 
antiéramant réservée à la France. Les 


1971 au Tchad. Ce dispositif se trouve- 
t-il türijours engagé dans ce pays nmi ^ 

G. Me ri i né 
33300 Bordeaux 
A vrai dire peu de chose. Nous savons 
seulement que le Groupement Mixte de 
transport 00/059, unité du CoTAM. fut 
créé on jLEflIet 1969 et qu'ti opérait à par¬ 
tir du terrain de N'Djaniana avac des Nord 
2SÛ1, des WIH 1521, des H-34 at dfl& 
Alouatto II. Le repli des troupes françai¬ 
ses s'étant affactué en octobre 1975, 


n'est pas un Casa 352, la CR 32 est Lirt 
HA 132, etc... 

D'autre part ; 

— le B-25 n'est pas ie B-25 posé par 
erreur au Maroc Espagnol à Nadôr en jan¬ 
vier T 944 (qui n été détruitf, mais irn 
appareil at^andenné a Malaga par une 
compagnie américaine après le tournage 
du film Cuba » (titro on Espagne} avoc 
Sean Connery. L'appareil, ie n" N- 
8642 /, a été l écupéié après donombmu 
sofr années par lo mtiséo avnr. dss miniè¬ 
res fantatsistes corTirtie indiqué, 

— Ee BU 133 C n'est pas un modèle espa¬ 
gnol, mais do fabrication atlomandc. 

— Le Do 28 fait i'objet de ta même remar- 
qiro [,iunLjn Do 28 n'a été confiTruit on 
Espagne). 

Ûctavio Reguiez-Éernandez 
Madrid 

Vos remarques sont fondées, tout 
comma nos fégandas 1 Les mertfions Bf 
109 G ou Ju 52 Ole.-, qui sont d'ailleurs 
celles indiquées sur les documents du 
musêCx ont été tranacritas tal quai par 
facilité pour nos lecteurs français. Merct 
pour les ransaignenicnts sur le B-25, tous 
exacts, fl a été ramis an état de presan- 
tation par la Maestra nza Aarea do Séville 
et offert au musée en janvier 1936. Mea 
culpa pour le Do 28. C'est une erreur 
inadmissible do ma part l 

Jacques Moulin, 


Ain TAN N“ 11 3 ^ AVell / VACf 7 
























5KY WARRIORS 

by René J. Franciüon 
Osprey Pubfishîng Üd. 

l'nmi IJ-snft rran-rtllrin, houï; ^o^lrv^Lssi■.^n^. 
Auis^jr ds nQmbrpuF;“F; morvngrnph iss ef ds 
livius ck; JüfdrsFice niKisi impiSjlcuTis csufs Js'iprj- 
rJL:‘j>L^ AfSŒufl J^JL- ^^EJtïijC W<Jf, McUailtHjH 

Douç'flü-i Aii'O'tjlt lifiti-tj i920 ui kl kiuEt dur 
nift-rs éditiori de Lockheed Aipcnfî .since LŸL3, 
snn nsi ivre est dét'^i Enon^meotnle- 

NtKJ!: pen^nrs hipn ronnnilre kem^. Il fnqiii- 
ntjil un fx?u ki pholfigmpkie bJ ncjus ofïmil de 
lu4ii|L/j ù uuiru cfi; liùs htins [tïporkiycs ^;^Jr (fe)K 
exemices uu tcnnuLXjrLi urndikülnï. 

Mnk voild que LCfanâmal, qu] avüir vjutrrtoiil 
hien rnrhé T.on jeUj noi.k Isvire aujouni'lriui u-ii 





maqirtllueu iulxiuU ph-oîuqiupliln-ue, lufïlKuE21 
X cnrij de près, de \ 1^0 poqei 5ur ief. nvio 
iBurs n ml hem P & der, Giinrds rfïlïtf>mieeines. 

UkjFïP qealiré égnie nuï niFlres cilbums 
léeunL'i tk; Iti t.l!;p^{;y t^oloui Seules, telle- 
aéSuelioii Je pfie'les teefeui rHJua luil vivre les 
ai:Hviîés qurjridieiinus des Udrfds qui corrrpe 
sent l'Alr NciTicinül Guafd er rAfnny Aviation 
(^uefd de b Colifcirnle. L« unrté^j.de b 
nc]l Lvenrd, les plus eir>rienries torres milïtnl- 
les euj! USA, sent umaiiss en Iriit gemrfi, 
pukqu^eJles ser^l pleeétïs ern leinps Je peix 
iOUS rtJwluiUd du (-knjrvuri luui du Culifusnie ul, 
cpj'en ci]^ de iünsit>iL lu piuuldun! des Clül'i 
I, Jnis devienrtrait lenr Commondemt en Ckei ïii 
res imités entreienï en ^ervire nctll an niveou 
fetiérnl. 

Phetos (SU seJ el ery vol se sijerrèdeet peHJi 
rtuus nieiilier les heinmes, les kimmas-el les 
ifiCtcl limuii de PAdiiy Geerd el des AklG Squu- 
drc-riî. UiKJ Suirespeetivu üur ïu ff beu vieux 
temp?. » et ies üvlün^^il'alori vfe/i! tlore ce livre 
r:pji Sem la jaie de?;, amotei rr;. Je l^eilé pbat-a 
gicifi^itB et des moqueHîstes. 

Irwjnk- you Üe-nA, y-eu've made my dny ! 

A. CROSM1ER 

Osprey Publisbirïg Lld.^ 2’/a Floral Slruut^ 
Londün WC2I1 9DP, Artïjleieire, au pi ix Je 
E 6 95, 

L'AVIATION FRANÇAISE 
1890-1919 

par le général Charles ChrîsMenne 
Editions Atlas 

I>cin5 retîe nc^vel'e collectkiri des rditiori'i 
AtloKj un deuxième titre nous er,t tivr'^ sjircë- 
dciTi! f] ne^ijï sur l'Armée f raarnise I SfiÆ)-1 y'tt]. 
C'esl le qéiiêinl CCharles CourtslienuB, (ïnciieu 
difei“teiir dir Ser\'ii:e I nvToric|ue tie l'ArmAe de 
l'Air, qui en est t'airteur, 


le y ea2oh?ei I HV[), t.léjnenl AJui't-ttentuU 
le premier vol è nioloui dp l'bPjroire en qyit 
Uinl k; sol sur piès du -50 (ïbfreE. aux. romman- 
de's d'un plus luUiiJ que l'air révolutinnnnire 
iMplisé: foj'e-. 


L’A^^ATIOJN 

FRAINUAISE 


iv4' f«ii 

mu rr-j uin â&! d W 



bn tyiV, b tviuiidu GtJe-ne termiivée, 
Portnéo Ir-eneuise J-uiiiobilise et les n A^. » 
rcluuNiejil U lu vieèivrie. L'indiistrie aéransnu- 
lique licemiie 9Pi % de persnrvinls el le prb- 
prirt des hursnux d'élud-us biiiie:iil luun; 
partes. 

bnlre ties duuK dates, Pavi-atian tronnaise 
s'eal Imposé-e comme ïn première ou monde. 
rrjnmi3n O bonalé le premier le kilomè hu du vel 
en dreirii terme. Bluiiolu Is'uVursé ki Maficll-C- 
el Rtjkuid Garros b Médfteîfijnée, 5i.ir le tront, 
hujilz -_-l Qotiiaulî ont 'emparié le premier 
dl>el aérÊeri de tons les temps. De k;ur œléj 
Tourb HeirrieoLrx, NunqessiLîr ul Guynuiiioi 
ont déerxjv-iïr Ij puis niis oft œuvre Pei^enflel 
dt;s- i.ed iniques- UI dus tacfiqnes. qui s^mposent 
aujoujd'IiUi encore nux nrmées de Toir 
niudurneü. 

Cbit cer âge d'or dus ailes frc3rK:(jisi.;s, 
jalonné Je prnuessBS seienlifiquos el loüini¬ 
ques sons préeétiont, Ju rueuids ét du fûi Js 
oLüdnekxjx, qub tfiuci du Fuiru revivre rciuîeur 
dons un lîvau de plus de 2G0 fXl^es an tonnât 
22 X 24 cm, tutrementillnstréet Je très belle 
quuliïé. La rwjksonre ne Père oéronouilqua é I 
celle de l'orme aérienne su parlapuril oui 
cuivrage d pari é^ib. 

le tvr-enci tiomiriarKJeniurlE IfQiKüis QyüHl 
très lepidemuiil lirâ bs en&elgnenTienis des 
« lecuÉis Ju Verdun n, b général C.hristienne 
IKJUS luooiilo lus, premiers pn.s de b « nhnsse 
FrorsuClbu », l'impodant efbrt de guerre è 
rcirïbre, et honore dans un slyît; vivaril lus ui li¬ 
sons de tn vieteire. 

Saluons dene cal lu puLIkutiùn Vcmi^alse qiui 
Irouveto tmudriicill Sü pkli:e iur nO-s étngéres, 

A. CROSmER 

Chez veEj'e libraire habbuei. 


☆ 


Mi-24 HIND 
IN ACTION 

by Hans-Heirt Stapfer 
Squadron/Signcil 

U ne bis ervore net éditeur îirnuiitioki a fail 
tort, très tort même ovtx; oui lu pSuquclle 
Héd'ée nu bmeinî hd[iee|jltiid suviulkiou Hifid. 

Adve:rsoire redoulu dus bfuuS du l'f.ïTAN 
du- paii sa prolsfuiuiufi et SCI |xiis^cince de teu 
uxuepliariiiu-llu, Ju JVlil Mi 21 //mdest égole 
iiiüiil deveriLr l'hélicoptère d'ossaut le pJirs 
connu ou monde. Frésenl un grand rionibeu au 
sein des régimenls d'Iiuliuuplùs'os appuyant Jas 


(Jivisimis bliiidûes diïs brcBS du Paoïe de Var 
Savia, ui>u vai'siuii plus i us ligue ei moins oné¬ 
reuse a üLrSSj été laui'iiJu ù seize uuNus rKjIrens 
communi&te& sous la désiqnütiuii du Mji-25. 

képnnsB so'défigije ni i G'bnT et d l 'AjOOche 
(imerireins, le iV,i-24 entre oependonit rions 
unu ualugatie dkipjoarrîil arluellement sans 
équiVuEuril duris la monde oeeidenlal : opté 
misé dans na ve rsion C p(jur la fui lu aulidiai 
{senseiirs Fl IR ott ITV, Jéslgnoteurs kïsef, taU 
relb oanon, missibs, bombe.s et rnqi lettes), le 
Mi-24 nsi pei ailleurs le seul hélionptère troens- 
pmt du lie'upu oapuLb J'appuilîïr un appui 
bu auîTsi duVüàîaluur. 

Au format harizcmtal habituel 21 X 2C cm, 
re numérn bd de Sguoriron/Signnl s'étend sur 
un tntal Jp AH pages (b poges supplémentai¬ 
res fKjr repperl aux iiuniéfos fjrérDodonis]. IIIlks- 
lié avat 130 plialüs iruïi/biuiie de guolila el 



une centaine de croquis très pr-éeis, l'uuluur 
nniis livre irne -éiirrie eybemstrve de Ig géné 
ration d'hèlirroptères ronduisant nir M'rb 
onluel : tJu Mi-I, Mi-4, '^-H r)l Ms-B, V-4 el 
jusqu'au M,i-'24. Agi émeutes Je- sülidbs k>gen- 
(Jus, les dussrirs eeuleul Pe Duu Gieei aeeu- 
pui ïl Jus JaUX petgas uui ilralri^, L'oppCnl cai rs 
tirué par le-s îltustcations préidses de Perry 
Mon ley est sons égnt et tait de ret oi ivrage 
b document Jb synibése perfeU sur le tfind, 
blon rions la liodilion de ces pubtieuliuiis. 

Uji ilvie esse II liai poui eeuX qui aiiiiuiil lus 
vailuius ImjUKJiiles el lusctiOSOS de t'Csf, Un 
régal paur les moquettistes qui n'ont pos 
encore ouvert leur boîte nu |,'4H'-‘ de chex 
Morvngmm et... -un miist pour les officiers de 
rensBignemeats occidentaux L 

A. CROSNIER 

Biunlôl chez EPA, à b Maison du Livre ei 
chez Trame. 



Atn FMf «■= lia; rtvnru ; page 9 
























D ans son ntiméru dy Air fan 

vous a un aulry 

î'iJHiUttrTierd cutoré de Iû Lifftwaffa- Encore 
un I Honneur ne peiil iiu'fitro rendu à nus 
voisins gemnanjqiies el h ,çon armée de 
l'Air qui prend ainsi un uonpé [sans fin) 
fJe son avion « vedette a. l e 104. on son 
l.eiEt[!S, fm ureint, critiqué et eunriamnê. 
mais finelemcnr, fl nsr quand mêrpft 
devenu une légende, à juste titre. MercÊ 
pour lui ! 

Mais a-t-il vraiment cese-é de voler f 
Oui, malheureusement et officielierTienl, 
même s'il est difrieile de ['admettre, et 
mêime si, dans notre jniagination de 
« fana u IrusLré par ce départ, un voudrfîii 
bien croire que quelque part au fond de 
la Bavière, des d-79 curdinuont de tour 
ncr et dn iiurlsr de cette manière si fia ri i 
eulière qui fiit unique eu 104. 

Non, c'est bien fini, poème si \a Luft 
watte n'arrdlo plus de faire ses adieu;ï ou 
f^îarfighier, en semant quelque peu le 
rtuule dans nos esprits, ni en nous lais 
sant dans une espèce d'expectalivft ifiii, 
à la tin, dqvieEit meme agaçante. 


mesure de cunlinuer à faire voler ces 
avions aussi lurîytemifïS que les rechan- 
ij^.H seront dÉsporii|j|eij, ol que des tûch 


par Jean-Pierre Koehn 

rHeiens expérinitinfés sur cc type de 
rnolériel serviront danti sds rangs. 

Il esl égaîoinenl question, üarts le 
reportage précité, d'une autre unité dont 
on n'a très peu ou jamais eninndu parler : 
[a lAiriwnlfenschlEuae... Voyons lîe riuui 
il s'agit. 

Cet onganisme, iioii volant lui aussi, 
serait plus pdirTicuSièrement ohartjé dé iïi 
révision technique oî de la mise en oeuvre 
des matériels aéronei.Hjques avant que 
ceLix-ui nn soient livrés à d'auLres rproes 
aériennes suite è leur retrait de la Luft- 
wafte. Dans le cas présani, cela s'cspli 
que |iér une option qui eirrait élè ptlsn .sur 
un certain nombre de I--104G destinés à 
la Turquie et éventupllemnt à la Grèce. 
C'esl la base d'Erding qui a élé choisie 
pour tout ce gtii coneorne le matériel Sfar- 
fighter. 


bi^sfi cTorigine d'tggetaeck, tarhdis qup leit 
prertiiers pi lcd os commençaient leur tran¬ 
sition sur Torrrarfo. 

A cette cKioasion le a l.wVsrsReg n, et 
c'f+sr laque riukis retrouvons sü vè ri labié 
raison d'être, instrillè A Erdinq, tut chargé 
de 1''entretien et du supporl. lecltnique dos 
E-lOétï frappés de l'ancre des marins qui 
évuluèreiil [londant neuf mois parmi les 
sommets enneigés de lé B,oviftrü... 

Lo MFG 2 avait également mis sur pied 
la reiueiise patrouille acrobatique formée 
de deux F-104G, sUrnoiTiméo les « Vi- 
ktngs ». Hauts en coLileurs, ces lieux 
avions avaient été les vedettes incontes¬ 
tées de rierrfl>reuK sbows aériens à tra¬ 
vers l'Europe. les « 'i/ikîngs » 
efreuluéront môme une démonstraliuri 
aérienne à Sert Francisco (Mottett) en 
19S6, mais utÉlisèreriit pour rjuta dos 
aviorts eLiïf rinulours standards. Ces deux 
avions furent les derniers F 1Ü4G des 
Mariitetliogcr et du MFG 7 à êirn con 
vuyès sur Erriing pour y être stocl^és. 
Le ferme « stocké » a été utilisé ici volon¬ 
tairement et a bon escieni. Il n'est pas 


LES « STARFIGHTER » 
ALLEMANDS : 

LE DEBUT DE LA FIN ? 


Mars ras sur uns-nous et acceptons le 
desl.iii ; le r-104G ne vole plus avec la 
Liiftwatffi, du mulns officielleu^oni ei 
pour l'instant -, c'est sûr, c'est acquis. 

Mais reveriuns à ce reportage du mois 
de février pour loque! ^Jrt eummontaiie 
supplémentaiio y'avère nécessaire afin 
d'ëelaifcir toute cetio attairn. 

Sur la dérive dps aviorts èXpOïsèîs é 
Ingolstarlt par cette beüe journée d'été, 
nous pouvons distfngtjcr ries insignes 
jamai.s vu sur F-104G à c;e jpiiir. fl s'agit 
en fait du E^lason rte la jr LwVersReg n- qui 
votEt dire, tenez-vous bien, germanistes 
Ou non : LuflwattcnVorsorgungsRcgi 
ment. Il éxistu deux élablissements de ce 
typo au Sein de la Luftwaffe ; le 
LwVersReg-Beroich 1 qui se trotjve dans 
le nord de l'Allemagnifl, el le I wVersRecj- 
Rereich 2 qui lui, est installé dans le sud 
du pays. Le premier aurait surtout été au 
service de J'aéronavale allomanrte, le 
.snoond A celui des unitéa do ly Luftwaffe. 

I .es <r L w'yorîiReg m s-m il, par définition, 
ries uni lés non vol an les qui ont pour mis 
sion 1e support logistique, en piccos do 
rechanges et a von le savoir taire techni¬ 
que riéccftsairc pour la mise on ceuvre des 
avions utilisés par les forces ,i]ériers!Jos 

allemandes, 

C est l'une des raisons pour lesqLLelles 
les derniers F-IOAG <3nl été remis à ces 
établissements qui sont dès lors en 

rtEn ^A^| N" r ig ; avkil i PASb us 


Une unité similaire aurail existé à Lefp- 
bnim, avec pour mission la mise ert œuvre 
des G-91 lorsque ceux ci furent livrés ntu 
Portugal. Le terme « SchleE.tee », VoLflanl 
dire « écluse symbolisé très bien la 
notion de pessago en ré:vision avant de 
recevoir le feu vert puLir eonlinuer A voler 
sous d'autres creux et d'autres couleurs. 

Il est certain que dans cc contexte, les 
pôles d'activité Erding-lngulslar.lL reste¬ 
ront encore actifs quoique temps dans le 
cadre du programmo Stat fighînr. 

N'oublions pas, dans Luul Cb conlexLe, 
qtio l'aéronavale allemande a. elle aussi, 
été Line utilisa triée assidue du F 104t1 au 
sein de deux escadres ; 1e MFG 1 et le 
MFG 2, stationnés dans le nord de l'Allc 
magrte dans le ^-Ichlo-swig Holstcrn. En 
effectif avions, cela représeiHaii cenl 
tronle cinq F 104G dont vingt-cinq 
RF-104G el dix TF 1Ü4G 

Les Marineflieger on U eux aussi, irnqtié 
leurs Stadightar pour des Tornëidü. Le 
MFG 1 à d'ailleurs été une des premières 
unités opérationnelles do J'o vio lion alle¬ 
mande à recevoir ce nouveau système 
d'armes dôs 1 3ÜB, suivi en 1 937 par le 
MFG 2. 

A ce propus, H e-*^l uurieux de souligrter 
quo to MFG 2'a continué de mener ses 
nsaérations depuis la base d'Erding de sep 
lembre 1989 à mal 1987, alors que ries 
travaux d'infrastructure eurent lieu sirr Ja 


quesüun en oîfct, selon les dernières 
sources disponibles, rie so rlébairassor 
eniiéromcnt de tous les F-1Û4G retirés du 
seivicé rtctif, soit en les revendant à 
d^autres pays, soit en les'délruisaiH. Bien 
que, ot comme évoqué précédemment, 
U rte upUuJi iiuraîl été prise pour livrer un 
certain nombre d'appareils 4 TLir^juic et 
A lo Grccc, un nombre beaucoup plus 
iriipurlanl dbtvion-s, qu'initiaSement prévu 
DU imaginé, resterait eti Allemagne pour 
y être stocke on bonne et due forme ! Une 
autre utilisai ion; leur serait ôventuellemenf 
réservée. Voyons quels Son! les échos 
entendus a ce sufet. 

En h^iui : lâ j^slrautlla dbs ^ Vihiiiiyd pi ân vol 
d'entTcimcrm^nl ri ti^iule ulUlude. Ces dritu prtürrMss 
autûna 12G I 73 et 2fi + e3ï ont été tes damiers 
F-lO-^G du MFG 2 fh âtûükéâ: à Erdtiig 
en 1337 hihoSü Axol L^j'.t CwjjJ l'icrJ. 

An mïlieii : n» reiilutjn un F'104G Bruea 
CBrrrouflagre intéarfit derniëra varisl^i'K. 
Sur ilérJvn, upi tibllrigua assci laïbliKiiibiit 
un iTSG. nouv^jiiLix ilnnE il E:»t 

la texE». idantité n'a pas âtâ Fixée. 

|IKUl-ÜLF'4i 

da cohii rfa In I ufUv nffensahreuse ? 

Tn Iib 6 : alranemont dp F 1040 le 15 scptiimEtrt; 
1SIË7 üür le Laea d'Erding. Les evione partent 
Ir: [N.:miE:r 4:em4'7uriâge q.ul lui en vigueur 
.■iUF les Starfighter da la LuflwïEifie. en rien» lurt» 
Je vi:rt ilE::»suM-dtï:â£}U£. L'Iiielgiie d'esoedra 
e riispaTU. Sur las nn pneii (:i:'|]eFpdei3t 

egieruevalr riiislgjia du ■> LwVersHen ^ I de èrrliny 
re^^pmieeble de Leur enCretien 
rptioîas Mi'r.fKy Xrf.'ifj i>(ft J'^ujeurJI. 















































La nouvelle la plus étonnante à ce jour 
3 été colle fJo lo eréfllinn fLuno 
« ■g^ïn.fe rîa(iorialej m^de in Germany 
équipée de ^■104G, sur lesquels, en 
serrtaino ou cor E oins wi^ok-onds, dos pifo- 
Lei> allerTiands continueraient d^'accumu- 
ler des heures de vot pout qarder leur 
qualifÊeetîrun sur Shnfightrj^ ol loüt spé- 
eialiJé de pilote de chasse 3 Ce projet 
aurait été soumis au Bundestaq, mais il 
semble que pour rînsron-tj oî posjî dns roi- 
sons essenlieiternerit firiianctères, aticune 
suite n'aurait été donnée à co projet pour 
ïc moins oudnoimjx PE SLiqirenanl 1 

Une autre option, non acquise elle aussi 
à ce jour, serait de conserver un certain 
nombre de T-IOdG à Frdiinj, a Fi ri de per- 
rneüre à des pilotes « abonnés » d'y 
effectuer leurs heures de vol nécessaire s 
pour coitserver leur qu^tlilioitlïun réacleLir. 
ProjèI lieaLicoup moins utopique cette 
fors. 

tnfîn, el c'esl iUijourüdiui l'aspect le 
plus positif, des F-1 Û4G resteraient à la 
disposition de la socrétc « MBB » pour y 
mener des iflsss divers, mais aussi pour 
« entreLenir n ses propres pilotes 
d'essais. A cc momonî lé, les F 1G4 reee 
vrafent très conaioerTient des irTirnatrici.i- 
rmioria civiles. 

Rendorrs quand même la paimo è ceux 
qui ont provoqué l'évériemerd, à ceux à 
qui l'on doit ces fameux adieux, à ceux 
erufirt qui ont été Tes derniers à volor sur 
ta Ht star » scariiclaleuse de la 1 tEftwaffe ; 
coLJX du JaboG 34 de Memmingen qui a 
cessé de voler sur Starfightftr on octebro 


Quelques paroles s'imposeriL I 
C'est au cours de l'été 1364, près d'un 
quart de siècle aujo'urd'tiU'i, <|<En lo.JaboQ 
34 l.roqLJa scs vieux F-8dF pour te 
F-104G. A ce rrlr>monî lé, oî l'anccdote 
ne manque pas d'iriLérèl, l'fisoadm lut 
jdacéfi sous to com-mandement du colo¬ 
nel Gunther Rail, ttn ftos super « ss h de 
la 2'^ Guerre mondiale avec vÊrloirns 
Aéricninns é son actif... 





L('i Irdi^cluurialicn sur F 1Ü4G so ter 
mina en mai 1366^ année è lé firt de 
lof|LJolic 25 UÜU heures de vot furent 
atteirilesr A oelle éj iorfiÉO, l'oscadre étaii 
formée de detix esoa.drous ériuiiiés clot- 
cun de vingt six F-1046, de quelques 
TF-T04G Cl do deux h-1Ü4F 

biplaces. 


Les imirA de f^loire du F-104 Eiti sein du JqI>oG 34 
dë IVfëitiunriiu-âiI. Ûii ^oll kl UM blptaûa TF-1Û4q. 

rHntHïs ;;uf 

la basa da l^aervenicb, en ëuin 13Q3. L'insinne 
üë l'ëSLJâürâ EâL aprpliquââ âuf la parût de Tantréa 
d'iinr J. I\ rr^HirtviJ. 


En 1SB7, Frfseadre est pUtr:ée â Fï rlis- 
pr^sition de E'OTAhf, et en f 369„ au cours 
d'une évaluation tactique, le JaboG 34 
décrocha la noie « I n [Très biqq). En 
lévrier 1969 , l'escadre atteint Ees 35 000 
hetires de vol, et deux années plus tard, 
on 1971, elle so voit romoliro In Irophéo 
dp fa « sécurité des vols » par l'inspec¬ 
teur général de la Luftwaffe. Entraînée 
dans son élan, roficatlre fiourra afficher 
le cap des 100 000 hetires de vol sui 
Stsrflgfiîer en octobre 19/4. Le 5 mai 
1979, lo JaboG 34 félo scs vingt années 
d''«xisterice^ alors qu'il est toujoM^ïi cons¬ 
titué de deux escadrons dont les effec¬ 
tifs avions sont mainlcnant réduits à 1 S 
Siürftghter chaque, l a suite on la con 
naît : le romado frappa é la porte, et en 
1937 il trappe é colle du JaboG 34... 

MiSis LertiiFFuinfi sur une note optimiste 
et pro-F-1 04 J. en préseypnnr que pour lo 
plaisir do beaucoup d'entre nousj il y ^tjra 
de Fortes chances pour que le J--1Ü4G ox 
Luftwaffe s oit en corn longtemps et sou 
vent la vedette de firlures- .JPO, el ptinoi- 
palcmnnî sur des bases du sud de 
l'AEEemaync, quelque part au pied des 
contreforts dos Alpes biivorossns r c'est 
une espèce d'intuition inexplicable... 

Jâsn-Plâprâ HOEHN 
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Les (( 2000 » 
n'iront pas en Suïsse 

Les autorités heFv4tiquc.s ont 
décidé de pas poursuivre 
t'évatualiûu du Mitage 20D0» 
Monsieur Serge Dassault, pûrte- 
parola des industrra-ls français, 
fait remarquer « Ea prctpcrsidon 
que nous avons (a de au Dépar- 
temeut Militaire fédéral est spé 
cifiquË au besoin de ses troup^ 
d'aviation.EllesesitiuefDutàfait 
hors des définifions requises par 
l'armée de TArr qui uliltsa au- 
iourd'Kui plus dâ 2ÜÛ AJirage 
::?EîDC). Oes spécificités sont éga 
lëiTient élrapgéras à celles réali¬ 
sées pour nos autres partenaires 
fusqu’é présent ■». 

Les AMO-EA précisent que le 
caFendrier imposé p^r les autori¬ 
tés suisses, s'il ne pornuottait pas 
eu;!, induslriefs français de pré- 
santer è temps la condpuration 
satisfaisant les exifieneçs'spéci¬ 
fiques militaires helvéïiquea, éieir 
tout à fait compeEible fivet las. Li¬ 


vraisons de série prévues é par¬ 
tir de 

... mais en Grèce 

Les quatre premiers MiragQ 
2-000, sur -une wm mande de 40 
ïtpp^reits, onlélé flvrés â 1a For¬ 
ce Aériepin-a bclténiique au c-ours 
d'upie cérémonie officielle qui 
s'est déroulée fe 21 mers à Mé- 
rignac, en présence de, notam¬ 
ment. Son Excellence Monsieur 
Mitsopoulqs, ambassadeur efe 
Grèce en FraFico, du général Sta- 
Vrakakis, v1ee,.chef d'étst-majcir 
•de la Force Aérienne helléniqu-e, 
et de Monsieur Serge Dassault, 
président de;> AMO-EA. 

Le Mistral au point 

Les Ë| 39= ijfs consîruc- 
leurs du mïssito /U'fsr,i^f, conçu 
par Matra, ont eu lieu avec suc¬ 
cès, leï 11 et 21 mars, au centre 
d'essais des Landes. Its ont été 
réalisés contre des engins-cibles 
CT 7-[>v(]Fantâ basse atEitudû, ort- 



TIV riu- missile ariilË-aér-inri MistriiL fn\- MalrB}. 
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gantés fespectivement de face à 
5 km et à courte portée-forte vi- 
tçîüiede défilement. Jl s'efiiMarl 
[JëS tlornierï: lirïi do dévelûppË- 
unenldu premier misst- 

ie anti aérien portabEe mis au 
point en France, La prochaine 
étape â franchir est celJe de la 
quatifîcatioi technique. 

Embauche 
chez AMD-BA 

L'avieriâur fail savoir qu'il a ne 
cruté, en L907, 347 jeunes ingé¬ 
nieurs et techniciens, issus des 
meiJieures écnfes d'innénKîurs, 

pour, en pjirlicuitçr, r^nÉûrCOr 

son bureau d'éfiidâs dont los ac- 
iLwilés développont rapidc- 
iïvcnH. En 1380 , Ea société üovrail 
poursuivra Cë recru liment cor 


ses bureaux d'études sont mobi¬ 
lisés par de nombreuK tr^vau* 
nui vont donner lieu â Iei çons- 
Erucfion prcd-iairie [Jâs dâux prâ- 
rnisrs proCotypos du RafaSc, à Ta 
medemtsafen des Mirage III, aux 
améfiorafion apportas au Mira¬ 
ge 2000 dans les ver5ior>5 
2000-3 (svec cockpit â écran) cl 
2ÛÛÜ-6 (nciuvèiiU système de dé- 
iccîiûii). 

Accord entre 
Snecma et l'Australie 

Un accord de coopératiorr écu- 
nomifiue et industrieUe a éldsl- 
Rné, Ee?4 mars dernier, ÈiSlru le 
niinislérë ausiraliâii dû l'Indus 
Il ie, de ta Tcchnolûgie et du Com ■ 
morcû et le groupe Snecma. Cet 
aax>rd porte sur une coopêralwn. 


ÊndustrielEe dans les domaines de 
labrications aéronauSques etdes 
technokijîHrsde maintenance. Le 
mcîtüriKtEi est 1^ aijn industrieIs 
ausErallâcis depuis 1561, date à 
EaquoFlo il avait cédé ta licence de 
production des moteurs Aiar 
équipant tes Mirage III. 

Principaux meetings 

• J maiî ; Etampe^-Mondésir . 
commémoratten du HD-34. 

P 21-22 mai : La Fsrié'Alaia. 

P 2829 mai .' RAF mden^aiî 
(Grande-Bretagne}. 

P 28-29 mai : Tempeibof 
Centrai Airport, Berlin (BPA}. 

• 4 juin : RAF Üpper Wey/oréf 
(GrandeSætagndy. 

• 5 juin : Heai^ch Oldendorî 

Air Stafiûn (RFA). 


P 5 juin : RAF Wethersfieitl 
(Grande-Bretagne). 

* 10-13 juin : Lrrrdse/ Air Base 
{RFA}. 

» 26 juin 7 Rbeirî-Main Afr Base 
{RFA}. 

* 2-3 fuüfet î RAF Ghicii&ands 
{Graniie-Bretagne}. 

* 16-17 jufitet : Koksifde 
(Beigique}. 

* J 3 -J 4 floflt. RAF Atcanburf 
{Grande-Bretagne}. 

* 21 août : RAF Bentwaters 
(Grafîde-Bretagne}. 

- 27-28 août : RAF Lahenheeth 
(Grande-Bretagne). 

* 23 août : Ramsteîn Air Base 
(RFA). 

■ 2ÿ septembre : RAF Greenham 
Cammon (Grande-Bretagne). 

* 2 octobre : Air Base 

{ttaise}. 



Les Matador arrivent I 



C'e.stMu (jùurs de la première 
quiriiaiiLû d'octobre 1987 que les 
[rois premiers AV8-R Matadtir de 
l'Anma Aérea de la ArmndEa (Aé- 
ronauthciue Navals Espagnole) 
rmt ralliié tour basë dë Rola. 

Ces ûn[ été intégrés à 

Ea 9^ escuadrilla, créée pour fa 
circonstance, Les prochaines li- 
vraisims devraient s'écEietüiiriûr 
dans les mois é venir jusqu'é ce 
que la dotation: de la 9* escuadril- 
!a atteigne 12 appareils. chitErç 
prévu dans le contrat conclu av&C 
McDonnell DûugUs. 

Lo carriDuflage dâs nouveaux 
Maîador est dans les tons de gris, 
avec marques de nabonalrté de 
taille réduite et marquages habt- 
tuels en négatif. 

Pbolû C. Doissûlûu. 


i : 



SH3-D AEW Sea King 
en Espagne 

Le 5* Escu-adirilla de l'Arma Aé- 
rea de la Armada a été créée en 
19(16, sur ce type d'béiicoptére 
Sea Kiifg. 

Les SM3-0 üril été niûdibés et 


améliorés au fil du temps. I rol.a 
appareils ont été récHinmant 
bansformê de iFjçon à recevoir 
un équiptfrrieni AEW {Airborne 
Farly Wurning), centré autour du 
radar S&arctiwater fThorn EMt 
Electron ics). Cet équipement es! 
le même que celui monté sur car- 


toin.sS<^ King da lu RoyaE Nuvy. 
Ces « nouveaux v Slt3-D AE'^Af 
portent maintenant un camoufla- 
geentonsdeRris, a vçc marqua¬ 
ges réduits, cornjiiË ûii peut le 
ron.staler sur te 01.511, en 
arriére plan du 01.514, qui lui 
porte encore un camouflaRe bleu 


sombre. 

Le Jartcament prochain du nou¬ 
veau porto avions espagnol Fn'n 
cipe de Astnrtas n'est sans doute 
pa.:; étranger é ce renforcement 
des moyens AEIWda E'Armada e;>- 
pagnole. 

Photo Cr BoisseSon. 
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Un handicap insurmontable 

Tajidis que Ic MCfêtaire d'Etu à l^a Navy, FsuJ 
NitTE, d'obicnlr des crédits auprds 

du Congrès en août, les amiraux continuaienc 
de douter de la vaJidité HIli choix qu'on leur 
imposait. Certes, ils rccOTUialssaiept qu’ii était 
encore trop tôt pour condamner le programme 
puisque la configuration définitive de l‘apparell 
irècajipasciifCûre an'étée l on ne pouvait pas 
non plus le comparer au HcDoilItell F-dJ alors 
en déveioppement car le^s capacités du missile 
air-air AIM-7D Sparrow III demEuraient trop 
inférieures a ccJlcs espérées sur rAlM-54A 
P/lüùiiï. ni mêm-E à une version ^ géoméfrÏE 
variable du PhniTldm II qui aurait eu die aussi 
le rviême arniemeni que le F-4j ; mais ils sup¬ 
portaient i fond le développcineut du système 
d'arme Phoenix qui ne se juSljftalL que s'il pou¬ 
vait être logé dans un avion bien définu tant 
crédits qu'il requérait étalent ettormes. Leur 
politiqtie consistait donc à soutenir le pro- 
gramrrïe F-l 1 IB comme un nual néccssaii'e, tout 
en ref usant d'engager le processus de Hiuance- 
metiL de la cellule tant que les essais en VDI 
n’am-aiEJit pas confirmé les performances garan¬ 
ties. 

Les généraux du Marine Corps, qtjant âi eux, 
avaient déclaré tout net qu'ïts n'étaient abso- 


lumciiC pas intéressés par te F-1 ! I B, puisque le 
rôle principal du Corps demouraJi. l'attaque au 
sol rapprochée el qu'elle n'avaft quE faire d'un 
intercepteur. 

Le contre-amiral William E. Sweeney, res- 
ponKibledu programime F-! I IB/Phoenix cumu¬ 
lait les difficultés car JE devait non sEulement 
cnordoniicr tes travaux sur l'avfon, niiars aussi 
îur le système d'arme et ie missile air-air les 
plus performants de l'histoire, alors que Hug¬ 
hes connaissait aussi son lot de problèmes tech- 

par Stéphane htlCOLAOU 

niques non résolus qui avaient entraîné, par 
exemple, le choix d’un nouveau fabricant de 
l'ordiEjaueur centre et l'étalement Je l'Échéan- 

C5Er. 

Le lé novembre E^ûé, Ic cinquième exeETn 
plakc. F-l I I B l S1974, accompIrSSail son pre- 
miEr vol. Sctublable au précédent, il était des¬ 
tiné à la NPE-1B (Navy Prelinainary Evaluation) 
alors que le ntimêro quatre était affecté aux 
essais de notLCnient aérodynamique, à )a 
mesure précise de la uraînée qui s'étaït i^évé- 
tée très supérieure aux prévisions, ainsi qu'â. 
l'évaluation de très nombreux équipcmenîs 
parmi lesquels les commandes de vol qui 
posaient maints tracas. 


La NPE-IB débuta lu 16 mars 1967 sous Ea 
direction du CDft T, Kastner, le premier vof 
ayant lieu trois jours plUrS tard. Alors que la NPE 
se dérouLiit h Patuxent River, sur la côt^i 
OueSL, plus précisém-ent à China Lake, le pre¬ 
mier missile FflOÉnfx était tiré deqïuis le F-1 I t B 

3, le 17 mars, et enregistrait un coup au but 
sur un engin<ible. 

Bien sûr. Ics pilotes dti NATC avalent dè|:4 
volé stir des F-l M A et sur fes premters F-l I IB 
sur EesqucEs ils avîiient repêro pas trtoïns de 43 
défauts dont la correction paraissait indispen¬ 
sable pour l'acceptatiorJ de l'appareil en ser- 
vloe 1 les sept pHotes participant à l'évaiijatioti 
s'attendaient i avoir psis mal de travail. Bleiii 
qtl'appartenant à la configuration iWIP, le 
ISI974 démettrait encore assez éloigné de la 
version dc série puisqu'il était tüLalciTieitc 
dépourvu du système d'arme et qu’il ne pos¬ 
sédait pas non plus les turboréacteurs TF30-P- 
I Z i c'est pourquoi l'évaluation ne porta que 
.sur les performartCCS jusqu'à Mach I, Du 19 
mars lu ZI avril, 19 vols furent accomplis pour 
un total de 46,6 hetires, soit une moyctsne de 
moins de 4 heures par semaine, un rythme 
excessïvemGnt lent pour Ulie NPE- 

Les conclusions des essais Furent accablantEs : 
pas moins d'une centaine de défauts affectaient 
.sérieusEjnont Ics capacités de l'appareil Et conü- 
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ticuaiCiM dnij risqiJ€s du point, do vuu du Eu ït^cu- 
rito. Cinq d'eniTH huk Touchaient aux réacteurs 
TFÜD-P-IA poiHTaiüt améSioréi: par rapport aux 
P- 1 de baie : tci diïFkukéi aEceifinaEent des pro 
pürüüns groLcsques quaud^ par exemple, la 
postcombustion s'Êtuigniit sax fois au coufi d'iUi 
routage préwnEr On intagine ia disposEtion 
d'espriï de l'ét^ülpage s'alîgrrjtnE m dérolEage 
apres ce genre d'épreuve... 29 pTüvejtaicoi dc 
h cahme éjectahie, qtji soit dit en passant n'^vait 
jimals été iiispectée par les tfichnicier-n de E’US 
Navy, 22 des cominandei. de voE ou en neta- 
tion avec tes qualités de vd1, 7 ruIevaiciIrL düS 
perfcMTitances, ^ des. opérations embarquées, 
22 des êquipeimenis et 6 de 1a rmaintenance. A 
celte liste ir^prcssLonrianU:. il latlaic encore 
Ajouter 153 défauts de moindre imporLauCe 


mais qui pouvaient se révéler perturbants et 
gêner raccompEisseineriE de la mission. 

Le rôle de la N PE a toujours été de rnuLlre 
en évidence toutes Ie.s zones d'ombre d'un, nou¬ 
vel appareil, mais jamais les pilotes d’e.ssais du 
NATC iie s'étalent trouvés devant une pareÜle 
situation, car on iic s'étaÏE pas contenté de 
réduire d'un tiers le domalite dt v-o5 rtonnale- 
irteilt exigé durant I? Phase I de la NPE qui se 
déroule habituclicmient 90 jours, après le pre¬ 
mier vol et no-n pas 2 ans. Méjue dans ies iïlTii 
tes Ei’éi restreintes qui lui avait été imposées, 
i'aviotJ aflicIsafL dcs pei'formances notoirement 
jnssdfssantes. Il lui fallait par exentpie 4 minu¬ 
tes pour Accélérer de Mach 0,7 i Madt J ,04 
à 9 000 lïi d'altitude avec Ia postcombustion au 
maximum, urse perlûnnance inacceptaWe corn- 


parée à celle du F-4j. Quant à fa manŒuvrabi- 
lité en combat, elle apparaissait nulle tant il fal¬ 
lait lU'^ager les réacteurs. 

Alors que éS 4i) seulement des essais pro¬ 
grammés avalent été acconiplts, la NPE-I 6 lut 
interrompue brutalement le 21 avrrl par un 


fie giiurhiï rn litn: : F-T1 lES ub ë 
i1&1974] en ctmlinuratroni tout sorti. On nnu:ra 
rirFrni»rlMiiiüË deâ: becâ et des volets. 

Crdossus • Iti sef^cFvrl F H IB nti 1 1151^711 eu 
coure d'un vet d'eseei au débkft rir. s? cnni^ri:. 

; le!5 f inn nb 1 Ï1519701 et nb ? 
{1519711 ruemUent les conflguretlens maxEsnele 
Ë-t ri'iiilniielf! dtf vajLnEiuii iJif II^eJii: 

{PfHtjitÿ GrurnmrLiinJ, 













Ci-dâ^su-s ll ii rontFS r lâ 
F-TllB nb 4 (IGIÛ/S] srruct 
à réVElhiâtldii a NTntiqtre 11 dâS 
rtiisïlleff Hufjh^^ X4JIVI-B4A 
l’Kucjiiiji. Pitur nmntinrvr les 
C;.IIT;iCtÔfr5ticlW9ï 
aérodyjiadlilciutis. ■uy4:ri:^: 

rju^iirnl’ cté 
peurviies d'un ca^ânags 
^PlfMîOc Gnumirifiji/. 


firoriK; quF s'étiilt dcroult à Ca.lvÊrfon Ce fOUI' 
là, It: qu'a^irrfèine F-l I IB ■:':ipprëîaiL à rtaüïL-r 

Uii vol d’etsal lorîifîue, après avuir aLLc;iTil: une 
altin.itfede èO m, l':ippai’c il piqua bfusqi le-ment 
vers ic soi, réacceuri ùi-cint.s. I es deux rnciTi- 
blos d éq[iij>a. Raipli fi DoilncÈi et C^aries 
E. WaTugemiari. furent ïuès sur 3e rrmp. L'en 
quGte nioriLra qipç l'attidenC réstiltaiL J’uiie 
erreur du pilote <pji u'’avait pns SUSvi sa check 
lisr, L'appareil n'èiatt pas mis esi eause mais la 
perte du 153973 retardaic le prügrajnmi; 
d'essais en vüÈ de six imoh. Nèaemohis ie 
F-l I i A 21 fut prêté par FUSA F à FUS Nav^ 
pour cosi^punser en partie i'avion maikquant. Le 
quatrième F- i i | [^ avait tenu l'nir difrant 9Û heu 
res, dOriL 2 vkesüc supersonique, au cours 
d'une cintprantaipie de vols, 

Une guerre de tranchées 

Ld lutte pour le financetnenc du programme 
dernuuraif extrâmoment âpre dans la nrwisurt 
ou ricNannar-a avait adopté une attitiade dèsiti- 
vülle qin tcTisait fi de toutes les difficultés, au 
rncprfs de li simple honnêteté mtelleciuetle, ce 
qüe ni Jes^députÉs, ni les sénateurs ne pouvalerat 
accepter. Ainsi, devant Une commission séna¬ 


toriale, il concescfi le fait que le F-l I tB fût en 
retard de tfeux ans sur l'écikcaticier, ce niie Paui 
Nitxc corifirrna uîtérieiirement. Et cornjtie 
McNnmaa-a avait proclamé que le F-M i ne ren- 
COrtCl’atL aueUii problème sérieux, bien des ëllIS 
Se demanrdÈrent si le ministre de la Déiensc: 
conr^aissait |e s^ns de te îei'mo et s'U parLiit 
sêrietr&ejneint. Les sénateurs se firent noe joie 
de qucSLtoriuer le DrJoJin S. Foster, dïr-ecieur 
de la Recherche au ministère de la Défense, 
hKjiiel confe&sa que l'appareil rencontrait des 
ditlicultés CCn lecrnaiît les performances, le com¬ 
portement .sur le pont d'envol, caf son ra/ern 
de braquage laissait à déssror, et surtout le vkê- 
hflite depuis te cockplL èiait très insuffisance, 
les pSotes souffrant on plus de la drâtoi sion pro¬ 
voquée par le pareilrise. Avec une iudértlable 
tionnêretê. Nîtze avotia que FUS Navy était 
très j>rèoccuj>ée paj- les déficiences du F-3 11B 
ef qu'un programme dE modifications Ltés 
importai!Il était en cotits, tandis que l'amiral 
David L. McDonald, Corriiinandant en chef des 
Opérations navales, se voulait rassurant en 
déclarant que l'avion piouvait pai faÉCCiïienL opd- 
l’ur depuis les portu-avions actuels nwlgrc son 
poids, puisque celui-ci demei irait iiiléricur à cektn 
du Deurgtas EK.A-3B. par exemple. 


Les déhntES prirent Ulii touj- Lnigi-comique à 
la chantba'C des Représentants lorsque, 3e 5 avril 
1967, le vkc-amira! T.F- Connolly, adjoint au 
commandant en chol des Opératioris navales 
(Ail'l déïeJHfit 1e F-l I EB en des termes parîi- 
CUlièrornent maladroits devant Ufie COITirntSSiou 
parfementafre ■ 

« Sur ceî üppdrcff, di'i-jf, fc comporfeniienî d 
tusse vjlesîe cït ûun ; fetî comnKrndes de vof sont 
üutiUL-s. On jjntî.s.ïfl k-z tMrfioréacfeurs s»r ta posL- 
comJTUsîJ'on et en JTVaiïJE/etït ta réch&unè de manjcre 
U disposer de îotife Iü pour dégoger. Si n&us 

purvcviuns à otne.nrr fn visrÈiiffté soufiflitée s(jr celte 
mnchtae, effe se posetu ù èuid cumiiie une fleur, 
sijicfii], je vréfïdftifs füiVc des rsfcuse.T à [uüs fes niern 
ères préicrils dnns cerre scrlte. v 
Fort peu impi'essionné par de tels propos, le 
député Willrann b. Minsliall lui répliqua verte¬ 
ment : 

a £sl-ce que vnu.s mrrfoez que ta Dêfeüise de 
nnrrfi pn^s esf en jeni ? De ptates excust-ï ne rùs- 
quHiî p<]s de ncus STurliir de J'Dmjcrc... Jusqu'À pté- 
saiJÎ^ n 'al jormofs unïendu Irx^Rr un flvforf pûUii' ses 
ccpucfiFs n hrrîse vjîesse et j’ai pourtdrrt sfégé uu 
sFfn de œfte commÂsstarj dupais ptas de rteti/tias, if 
Inconditioiincl du programme, 3e L^r Foster 
déclara au cours de hi mente séance que ItS pl O- 
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r le qualTlàme 
F-111A lu! uFiüEitc 

jhiiH du F-111B dot:^ de 

le wcll-ure aivié1li>ree, de 
■iieque Li'i“.‘; lii: PhcQmx nf El'iin 
lijrndntcte anti-vrille fPfioto 
ûenereJ O^jTeniH^sA 


A draine : le cinquième 
F-111B |1Eiia/4]. Le secNEhü 
SWIP iirïVprii'ë |nnir KEhn 
fwcrTHor vel â Calverton 
l'PS^ûto Gïummuft}. 
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bloncs tfe poids av^iierit é-te parfa^teitient nvaî- 
rriséR. pidiq-iF-e TUS Navy augmciiLLitL Ea inassa 
à vJde eu sikctionnariL !c CurbonéarLeur TF3-0- 
T-l 2 plus Imrrd maf.'i plu5 puiss^ini: pour la vu-f- 
siori de série. RiiiiOJlItertieiil dijjne de n Gri¬ 
bouille » jHJSMque c‘esr fustervieEif pnirce < 3 U!'ÜS 
n'avaient pns été ré-Sotus qu'on CSpél'aiL ànié- 
Itorer t,l sicuatioil avec lus nouveaux moteurs^ 
dans l'cspoi!' que lu gairii de poussée s'avéï'erait 
sUpérruur à l'accraissEment de rtia:55^, ' 
Finalem^rtr, une opposÊtÈoiH acLlVe de 

la parc de Urombccux élus, le coiicrai gtobal des 
torumandes de '192 F-l I I, qui fut signé le I0 
iriai I9é7, incluait «n^-qiiatre T-H I R (RuNo 
1527 H à I b271.7 ei î 53623 à I 53642) donc 
le rnoilLatIL s'élevait â 251 millions de dollars. 
Au inêrnc moment, le bihn des essais en vol 
du F-l I [f! n'üpp^i’aHsÈJipas vraimout glod'kux : 
les cinq exemplaires prnoduJts jusque-là avalcnl. 
l'éaltié 317 vols et tenu Tair 4S5 heures î^n total, 
La position des membres du Naval Air System 
Comiïiand. qut avaient la responsabilité des pno- 
grar!Lines « avio.ns » rie l’LJS Nqvy defrcris mai 
1966, appai'aissait de plus en plus au>bjj;uë et 
trahissait une îioslilité de inoins en moins dissl- 
ntulëe à I égard du programme. Hatgré les pro¬ 
blèmes de poids, jts exigeaient la pdé&eitce de 


la capsule largable, alors qite des sièges éje.cta- 
bles auraient allégé l'appareil : ils démitnclaicni 
qil'kine pai7ie dè l'armement fût mocîtée on 
soute ; ils voulaient aussi que le F-E1 IB, doté 
de six Phoomï, possédât urieautüJtontic de ifois 
heures et dejuie à 270 km do son porto-avions 
d'atiaeho. Le main ci en d'un sent de ces points 


comiTio condition sine qua jIûu menaçait f'appa 
reil â Lenme ; avec les Lr uis. la condHinflfiaciün 
du F-l Hb était assurée. 

Il faut dir e que depuis le lancorneel du TFX, 
bien dos événements s’CLaiuiit produits qui lîO 
justifiaient plus la fithc-progrqnime aux yeux 
des experts. La guerre du Viecnarfl, qu! fai'jait 



A çiauchB : gica phati 3 uk le 
miaallâ alr-alv le jiIlki 
perliirmüFit rtc Ecn époqiw, le 
Huçîhe® XAIIVÎ-54A PhcenlK. 
On nctet'a le n^vnl |ii:riiFeiLiditi 
d'ailyriE»- In rnL?i;i^ miilijrc In 
vnrânticTi de ta flècEie 
i'Fliîüfiï US 
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depuis 196^. avait monirc que les avlüui 
am^ritaiiiS ëïaïeur mal adaptés au combat Lour- 
noyajiL eL qu'If u'y avait plus aucun véritable 
chasseur au sein l'^nenaf US capable d'^assu- 
rer la supériorité aérienne cofiuhe te North 
Amerrcan F-86 StïÊre en Corée, Le F-l I IB ris- 
qiLiit d'accentULT uiicore !e handicap. Un autre 
ëvénemEnt très irnptsrtant avait été la présen¬ 
tation de Domüdedovci, le 9 |uHlcc 1967. qui 
à l 'ocCntsion du anniversarro de la rOvolu- 
Uori d'Occobre nvait bnjsquement appris i'exis- 
LfriCO du MtG-23 FJogger, chasseur polyvalent 
igéoniétrle variable^ du MiG-i5 Foxbet, in ter- 
ceplcurdc: la classe Mach i, du -Sukhoï Slh 7 J G 
d'attaque au sol i gécNTiétrie variable et dir Siik- 
hoF Su-IS Fiagan, un intcrccpteuf COUt-te3ïïpS 
Mach 2fS- Aufant d'appareils totalement incon- 
iilJS i l'Ouest, ['ous ces avions prouvaient que 
les SovtéLlques améÊioi'aîent con-sid'érablement 
la qualité de leur arineivicnt, et que ia supério¬ 
rité technologique réellè ou supposée que 
sLaccordaient les experts occidentaux face à kl 
quaniicé du matériel soviétique n'éf^it plus dc 
iTilse. Oarrs un tel contexte^ le F-l I 15 coiuiü- 
tualt un opposant très mal adapté pour lutter 
contre ces adversaires potentiels car, même si 
la version de série devait être sensiblojnunt 
améliorée p^ar rapporc aux premiers prototy¬ 
pes, c'était maintenant ia Fiche-programme qtfi 
était ccm testée. Si bien que, lorsqu'en octobre 
1967. (es stratèges du N avAirSysCoilt dcitlan- 
dérenr à Grumman qtieJI-e serait Ea réponse La 
plus appropriée face au tiouvcau matertel soviê- 
tique. Hikc Pcicbach, directetjr du bureau 
d'étude, présenra i,lTl pl’Ojet COiTipIcLement 

» HO CAT BLUES» 


La curée 

Les élus du Congrès Coioprenaient de moins 
eu moins les raisons de fîn^ncer un proglMnime 
qui s'éloignait de plus en ptui de son obfecttF 
prEmier, cnr en plus de son incapacité à rem¬ 
plir les per!orma3w:es garanties au dép.irt, |s 
F-l I IB ritï cessait de différer de son homolo¬ 
gue de rus Air Foi'ce, la standardisation tant 
vantée lontbant à nvoJns de 65 % fin I9É7. 
Coitirne [es coûts avaient triplé pour atteindre 
8 millions de dolf.^rs l'unlîé, auxquels s'ajou¬ 
taient encore 3 millions de dollars d'équipo- 
ntencs au sol, -on pouvait y regarefer a deux fois. 
Après que TUS Navy eût confié qti'elle n'avaïC 
besoin que de dou^e avrems de développemciti 
au lieu de vingt, le Congi'és revint sur les cré¬ 
dits précédermnent envisagés huit appareils 
seulement étaient commandés sttr le budget de 
I 968 ec surtout les sommes débloquées pour 
les Fouriüfures à long terme se limitaient au rur- 
borêactcur TF30-P-12, ce qui marquait 
l'extrême défiance des parlententaires. 11 faut 
dire que 1a divutg&tion du rapport de la NPE- 
IB. suite à une Fuite savamment orchestrée, 
ne pouvait que les indisposer. 

Dans b préparayon du budget rie l'année fis¬ 
cale I969. le Pentagone demanda 350 milliojts 
de dollars pour trente F-l I IB de production. 
Le nouveau secrétaire d'Etali la Marine, Paul 
R, l^natnts, déleiidii cette -demande en l'appe¬ 
lant que le F- l i I B devait protéger Fa Fkitïc con¬ 
tre Eus missiles lancés des bomba.rdiers adver¬ 
ses et contre les missiles de croisière lancés par 


Ci dessous , 3e F-11lBnb ? -tui îi-ffçcté 

eux esâaiâ Un inuinuT P '\?. nul sers lepiis 
sur li: F T4A. (.'nup^U-sil a été phuluylidiaiic ü 
nhina lake an niaS 19/4. Seul sLn-vivcini des 
F 1110, U devait éUe rerras en cûnduioti 
préaantabte pour le Mustc ü-a ta tiLisi: 
iPholo A. PicoDei}. 
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^0 ^ ' 


Iteuf. le Grumman Model 303, tenant compte 
dus leçons acquises avec Fe F-l I lË. 

La position de.s responsables de Grumman 
était pour le moins ambiguë car si leur offre 
aElarÉ complètement dans ie sens de ce que SOU- 
haicaient les autorités de l'LFS Navy, iFs enp‘ 
gcaicnc un processus hautement risqué en pré- 
cipitajiL le cFlUie du F-1 I IË, dont la production 
leur était assurée. aU profit d'un nouveati pro^ 
gramme qui nécessiterait atissi un appel d'ûffre 
sans aucune gatafitie qu'un autre concurrEnt ne 
gagnerait pas la COmpéyüürF. quatre antres 
COnSîllICLeLirs étant sur les rangs. 

On a Souvent insisté depuis .sur la duplicité 
du GruiTiman dajis ceLLe affaire, mais on ne 
tfirige pas isne société de cette importance sans 
faire preuve de rirse, s'il le faut. En calquant 
leur attEtude sur celle des responsables de ['US 
Navy, les managers de Grumman renforçaient 
la position de letfr firn>e auprès de leur princi’ 
pal client, tout en confirniant que le F- 1 J EB 
était condamné à très brève écl’héance. puisque 
même son constructeur n'en voulait pEns | 

La positiion de Grumman était lécilicéc par 
le fait que le programme des essais eu vol se 
concentrait -sur le développe nient de ['ensem¬ 
ble AWG-9.^PhajniX| le premier tir Slipersoui- 
que depuis un F-| | IË ayant Ireu le 10 janvier 
I96fl, et par la préparation des essais sur porte- 
avio-liS, dévolue 3 l'appareS n^ .5, Rien qui ne 
puisse modifier specraculalremeiiL l'atULude des 
autorités, L'avion Tl^ 6. le premier équipe du 
TF30-P-I2 do 9 185 kgp avec réch.iuffe, ne 
devait Voler qu'au printemps 1968, ravlûtl u" 7 
pourvu du système d'arme ajnéMûiré en fonc¬ 
tion de-s résultats dos essais un peu phts tard et 
l'avion n° 8, le premier â recevoir toutes les 
améliora rions aéroçfyîiaiïlîquos comme i'allon- 
gemtmr du liez (la longueur hors tout passant 
de 2Û.32 è 20.96 m). un nouveau pare-brise, 
un équipage placé en position lègéroirseni suré¬ 
levée, un train d'atterrissage modifie, plus les 
P- f 2 avec des encrées -d'air révisées et le 
système d'arme complet, ne devait être prêt 
qu'en novembre 1968. 










































tes SDiK-marirïs ou tes batiTncnts de aurfatc 
ecinctnis,. ce tjije seule la combinafson F- 1 I 16 
Pheenix pouvait réaliser, et qu’une corcibiraai- 
son F-4J/F-1 I IB seiMlt parfaitetnent ^idaptêe à 
h dcfcjise nies encadres. Quant aux condusÉons 
de la N PE-1 B, rien de ^rave puisque 71 dtfaulî 
avaient été cori'igés et qu'au total il n'en res¬ 
tait qihe 6 relatifs aiEX connniandes de vqé qui 
nécesslLaieUL encore de nouvdlcs Études. Les 
aiittnes avaient dé^à été sobutiDiinÉs^ de quoi faire 
rêver du côté de Setbpage ou de Fort Worth. 

Malgré ces propos lêiuflants. Ic 28 lîiars 
I9É8, [a connmession sénatoriale cliargéc tles 
questions de Défense refusa d'allouer la moin¬ 


dre sonnnte au F-l I IB, ce qui condamnait le 
programme. CoiYUiient, en effet, tenir compte 
des dEmandes d'Ignatius OU de l'Amiral Hoo- 
rcr, le connmnnda.n;t en clief des Opérations 
îiavalcs. lorsqu'its requéiTibent fe masntÎEïn de huit 
F-l 1 IB au moins au prix àe 12! ,9 millions de 
dolkrs alors qu'ils avaïent admis, l'un eoinnte 
l’autre, que si la decision dépendait umquemcnl 
d'eux, ils lariceraJent imrn^iatement les étu¬ 
des de son successeur, le VFX-L De toute 
lïianière, la décision de ne pas mainionir le pro 
gramme coûte que coûte avait été admise au 
plus haut nFvcau lors rf'uu entretien entre le pré¬ 
sident L.E Johnson CL Clartï Clifreu d’ qui avait 


succédé a McNamara au poste de ministre de 
la Défense. 

Les ilïéductihies défenseurs du F-l! IB. 
sacliant que tes ékis voyaient dans cette machine 
■un appareJ de fUSiAF qu'on nc pourrait (amaîs 
iuiapter aux opérations aénoFiavaks, poussèrent 
au maximum les essais cfe catapultage ci 
d’apponiàgc afin de répondre aux accusations 
du sénateur HcCIdlan qui clamaiLquc a- fdvfârii 
le/ qirf'j/ umiî été consfruJf ju.squa préiCrd rt'étdPJl 
pas «nhtîrqiJEîbJ'e n. 

Apre-s une série d'cssals relatifs aux perfor¬ 
mances avec quatre Pfiicn/jt sous ta voilure, 
essais menés 4 Edvvards AEB^ le cinquième 


En houl : le h-l 1 10 nh 5 en 
ptésentrltiiin, sùirB tes wdm;; 
du LSO, durîini Ica sisatfi 
limités ^ liLtrd l'USS'Uurzd 
âea revA anj en MItel lafia 
fFViulu us M^ivyl. 


Ci-CCn'TB f te F-1110 nh 3 
Ihu [fiiavemenl 
CTrulDinniagé pnr un IvU à 
Itivii. Jllfectâ à Hughss T 
ctenuiLcrntl à Lilii:âttUSi.t Qil Uv^ll 
1573 fFŸTJiJJu rtri(iii 
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F-l I lïi rc|üigiiil ]o NATC de Pnidrxoïic R^vor 
1c 27 janvier 1968 pionr comiinoncLT Ioï cïsais 
ck califBjIrage f^z d'iLCen âsagc au brin. Le pre- 
niier -caCapiJliagtj cuL lieu le 6 février, puts de 
noirnbrcux autres se dérooléraiL k partir de la 
piiLe spéciale dtr WA l'C afin du vérifier la sus- 
cEpfihilhfé de l'appaï uiJ à J'ingesrmn de va^jCLii. 
Le preitlicr' aucrocEiage d’un brin iC déroula lu 
I 2 avril. Finalemenl:, après LouLc u[ic série 
d’ussais, l'évalij.itiOJt SlIP’ ptirLu-avions se derntlJa 
le 22 juin an large des côLes ualifornierincs à 
bord de l'USS Curiif^ÉKTfCVA-djJ, Lin bâtirncnL 
■de plus petite dinnensicin ■t(LJC ceux de b classe 
fcirresta^ cetjui prouvait que lesamélioi acions 
aêrtnJjfiisirniques avaient efflcaccnnerit com- 


A gatiüliË: ; tes r 111A nt 6 furent Sës prejnlevs 
nvHir>$ n reeavnir uea capsuFa éjEumtilr: jtux 
Unis^ EBCfu&llË ét-BrL ■rchnsiTuiii!: McC^onnâtl 

linrK.Tftl Jlvnemrc-S'j'. 

Ci-deasQua ; b r-tim nti 5 i1 Pi 1374F 
en n|ifirin*i^, sFiïiLilnnt lin npponJatja aa WATt: 
■In Peluxant Rivar au prïiitatctpâ iSl-bü 
iPhoio Gtuft7ntSi\i. 
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(151^74^ au cours das ssEais 
A liH7nJ iJti rÜË'Ë Ot»rai â-Ëü 
l'Ffioîo iVnvi'J. 



A.|]FH]EKtri^t: rfii F 11 IB nEh 6. 
Cunnm® La fiâonndtrtB vîirfabfa, 
Jâs 0 9sal9 à bord du CVA-43 

□EE nr*3Li!i'EriiEE 

mafarjr. t'approcha 
partlcull&rstinËni. acabla âlai>E 

rivEili i;.(tc^]rr; 

potir son <;onfDit dans cotia 
phasa criLiqua {PS^tito LfS 
PJTivyt. 


I 



rrepsé les pE’CEblojïics dû poids, meme -ü Ies dinr 
caL4|jullui£cs Pt les ncu( appoiiLâgps. SC firent à 
un poids très infÊrieiir À ceIuî nêcpssairu a 
1'nrcofnpliss.ennent d'une rrifssîon. 

De telles pi'coccupüijcois ccpciidani n'écaienc 
plus de mise, car le 1 juillet l^tiB la comniis- 
sion: ■ries Armées de li Oinimbre des Représen- 
LanLs coiiEinna la décision ^ îiépât de ne plus 
soüleiiir te programme puisque le développe¬ 
ment-du VF X-1 était luncé. L'ordre d'abandon 
émana du Departnwjit oi Deten&e le 9 jtiÊlIet 
avec les tiirecLives suivantes : 

* l'avion n'"' I devait icre convoyé sur la NA5 
Lakebnrst pour acconiiplirH niprès certaines 
modillicacLCins, des essais d’engageirleiit dc bar¬ 
rière au sol ; 

* les avions f\° 2 et 3 continueratent les essais 
du système AWG-9/PI:iaenix ^ Culver City, 
avatit de rejoindre la NAS Point Mugu, l'assis¬ 
tance tfe ces deux appat elis étant assuréfl 
jusqu'en décen^bre 1971 ; 

* t'avioli ri" S devait achever les essais sur 


porte-avions avant d'etre stocké au MA5DC 
de Davis NonthAP ; 

■ l'avion n* ^ [S i27 i 4) qui venait d'accompUr 
son premier vol le 17 juin mènErait à bien son 
progi'amune de quatre mois d'évalitation des 
TF30-P-Î2 ^ Fcfrt Wortli avant de gagner 
PatuxenL River. Son support logistique Était 
garanti iiEsqu'en décembre I97| ; 

■ ravion n* 7 {152715J qui aillait voler en aoûi. 
devait rcjoitidrc les n" 2 el 3 pour renforcer 
la flotte des essayeurs de Phip.nix, Comme il 
possédait des P-12, il fut livré à l'USAh le 
2S fevrier I9û9 , 

fvrdemment tes quatre appareils maintenus 
en élût de vol participaient uniiqttemenr au déve¬ 
loppe meni du VFX-I qui recevrait le TF30-F- 
12 et un système ri'arme AWG-9ÏPbcGnix amé¬ 
lioré. 

Après avoir lait la lï une w de l'actualité, le 
F-l 11Ë sombrait dans l'anonymat. La perte du 
2, le I I septembre 1968 au large de l'ile 
de Sasi Mjgud durant un vol 4e vérification d’un 


simulateur d'avlonique de FlECSinrx, passa qUûSÏ 
ïnaperçite nialgré Ll mort ries membres d'équi- 
pa^^e ciïiployéi par Hughes, et les causes de 
l’accident restèrent Un usyitéie. Les Ellltr'es 
appareils conti-nuéront leur tâche jüsqil'en 

1972. 

Quand tu programme des essais en vol 
s'acheva,, le pÈu.s conLPovorsé dos cbasseun 
développé pour le compte de FUS Navy avait 
tenu l'atr 1 74S hcufOS en I 3 73 vols. A h 
même époque, GrumcTtûrE, qui avait reiïiporté 
le contrat rkh VFX-I, devcuLi F- HA, s'apprê¬ 
tait à iTiectru cil ie.TVlce le formidable Tumeat, 
1e pari en Faveur dcs desiderat,i rie FUS Nûvy 
s'étant révéle retnarquaWennent payant 

Strphatir: NICOLAOU 

Fiti 

RÉiJieiïlements : pour Irvijrairfft tré? efficace», l’auteur 

tient à rumcrdiËr les pcr^uniiËË ËuivL]ii.LËË : SunEly 
^Oltes, Ln'l^ Linv'i!u>lni, DiN Bni tn, Jnoqucit rciiist-r. Ralph 
Eviiln, AIëIii Pktrilët ët lë Cûpt, Donovaju 
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La BA 114 « Général Andrier 

La Base Aérienne 114 d'Aix-tes-WülloE 
ü pris !a nam de k Générai Andrier n en 
souvenir du général de Division Aérienne 
Andrier,, décédé Iû 2S septembre 1953 
suite aux blessures consécutives à un 
accidenl en service aérien commandé, il 
avait pris le commandernenl de la 4*^ 
Région Aérienne (juciques mois aupara¬ 
vant. 

Située à qunlques minutes é l'ouest 
d'Aix en-Provencsij sur le terrain des îWü 
lesr ia B A 114 est aujourd'hui 3 e siège de 
l'êtat-majür de la 4° Région Aérienne. La 
région aérienne, oir est une struciure 
complémentaire des grands commande¬ 
ments opérationnels ypécialisés de 
l'armée de T Air. Dans le cadre d^unc 
inrrosîructure territoriale, la RA regroUfifi 
des moyens destinés é assurer les char¬ 
ges de Je vie courante de ces grands com- 
nixindements. Point de convergence ds 
ces élruci'tJros, la base aérienne d'Aix-Jes- 
Mitles accueille également des unités du 
CoTAMi et des TransmissÈoos qli i coricou- 


Ci-dea&ua ; deçuiiE k» rctniii cti .;5 i(r:mü:fs 
MH firüuaaar'd & je fin da 19ST, 
trnij:!; Nnrrl ZS2 i;| L-fuzftrË- Lmbra-ar EAtË-12t 
Xinnw, COJlStituenî fc n:irc iiRricpi ili: l'Êsi^nLlrLui 
de TrarpspcM't et d'EndEifnement 44 Mistml ». 


Cl rciniTL: : iiaul liéllcoplèr»S d? l'AârcispaEi:ili:, 
répartie iimTorm^cniirhE sui' tral^ Eypea djffér-arrts. 
izuriAiLiaKiiL laa i^xîyana aérions dr; l'E.-ciinüi üit 
d'IirEinnptnnïïi S/Sy q dlpillaa h. ; SP STün 
AJDuetta It, SA 3tSn Aluuatte III 
tl SA 330 Puma IFhotn^ A. 


rent au soutien dos missions territoristes 
qui lui sont conrfées. 

L'histoire de cette base se confond, 
pondant les premières années, avec This- 
toîre de Is rormotion aérienne qui devien¬ 
dra pous tard l'escadron ^fMssîfa! ?j. 

Avant 1 940 , le petit terrain des ■Milles 
servait de piste aux avions de liaison de 
i'état-major de fa 4 *^ RA, La premier plan 
dft masse est établi en 1941 et prévoit 
des hangars provisoires et démon bibles 
ainsi que des beraqi-femcnts. L'année sui¬ 
vante, la Lijfiwaffe oocirpc ces installa- 
dons qu'oilc détruit au moment de son 
départ eri 1 944 . Bubsîstent aiors quel 
ques njines et des murs pare-éclats ; la 
piste elle même n'est plus qu'un champ 
où les décollages et atterr issages sont dif¬ 
ficiles. 

Au lendeioain de la LibéraMori, la 
SRLAé 91 voit te jour à MariEjnane ; 
début 1945 , la 4 " RA décide te transfert 
aux Miitlns de cette unité de Itnison. En 
1946 , des travaux d'agrandÊssernent de 
ta piste en hetba sont entrepris lui confé¬ 
rant de nouvelles dimensions : 1 2 BO x 
RO métrés avec une orientalton SE/WW. 

C'est le 1 '^'" août 1940 qu''e 5 t créé, à 
Ici oaserne Ford in à Aix, le Bataillon de 
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vtn;;; rf'ursft ji^rtle :tt:5 
ïnstaltùIsnFiB. rnfirtnfj'eïï ilu 
ffirralii '^^AÜx-Ic^^-JVI^Ie;:; prises 
à d[;iiK épuqfies lri:r; 
ili?;T-irKjas. En unEtîbra 
t'AuÉaiïnn Liyrrs de l'Arm^* 
dïE Torre entriBUifin r une 
fprniaiirjn aux MJItaj ^ in 
GALAT 9 vJent d'însijille/ 3*s 
âÉranefs liiFT des jn^talFaChins 
i?n cftiE- Erm(fla neiJVBS SI 
vrafancETit dJu«ns de crj noiiK 



Vinfit etis plug cu-rf, l'tH 5/C V 
îi amëlmré le (MfitûijrnEnieuc 
aveu l'adfffliiîitipin ü'ijpi sesund 
hacîpai ff 'f lülDfi Ail A 7" fi- 
nrméa rfe î'Alt}, 
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I Air Ül.n^ q[ji sep?) noyau nu' 
diiquof va se constiîijer en qui devi-r 
I dcîuelJa RA 114. Dès ante année 1^. 
Terprites unités d'Aix, ainsi que ries 
menîs plus ébrynés jfMïmes^ Isîres, A 
ftont ratt^iehés admiriistrativcmei 
ue ùdtaillon. L'année suivante, sorjt ê 
iement rattechés les secTenrs du Oétn 
Aérjenrje rie Provenue el de Corse a 

que le commandement rie la GA 1 T 4, 
f^fiaryes adminÊsîratives devenarit t 
lourdes pour le belaUbrj, ia i>asn aéiini 
e^n créée en nrtvemhre 1959 su 
terrain dns Milles. Fxtatence éphémi 
piFfsqu elle s«ra dissoute dn noveml 
J JbO et qua fes unités placées sous ^ 
ordres seront raJtachées au con^marx 
Jnent de fa base aérienne 114 implani 
a Ui caseirie Porbin. 

^Au mois d'oelobre 19S3, l'Aviaîi 
I.eqere dü l'année de Terre déci 
□ iinpinmar une unité en 9" RF^ aux IV 

l devienrlra le 7 ^ GAA7 suite à 
reorqarijsaiion de réqions milriaircs et ai 
en juin 1973, î^era Irarts Formé en 7^ GA 
otfjE CetlH unité, datén de Cessna L 1 
aih tan n'' 1 O jf Avnii pAer a b 


MH 1 521 et 9A 31 ÜC, sera dissoute en 
juFIIel 1976 et son grand hanyar mnriernn 
aocueilPnra les l'iélioopt'drfls de l'escadron 
a- ASpifSÿs JJ on 193^. 

Le rcyroupûment rie tous les clérrienTs 
rie la RA 114 est décidé en 1967. I a 
caserne Forbin oi les lüoeux du Roy René 
à Aix sont proyressivernent évacués, le 
ressemblemer>t finel étant réalisé fin 
1974, Les travaux ri'infroslructure, enm- 
mericéson 1973, sbchèverant en 1932. 
Cette durée s'explique par l'ampleur dn 
l'entreprise ; l'anoienne base acoueitleit 
700 ho I ri mes alors que la nouvelle en 
ebrrtfira 2 500 dans des locaux mnriernne 
en dur. La piste sera éqelemcnt J'ahijiet 
d'une réfeotfon tütaJn r elle ost rccons 
truite en dur et portée à 1 650 iTiètres. 
cela afin de pouvoir enfin accueillir les MS 
760 Pnris rie l'tLA 44 qui, faute de piste 
ridéqnaîe, étaierH détarifiés depuis 1967 
sur le terrain rie Salon-de Provence, 
Pourtant afFectataj-e principal du lor¬ 
rain,^ \ armée 4 le J'Air a un trahe qui ne 
représente que le quart rie celui de l'avSa 
fjon cfvife. Cetîo disproportion ira en 
s aocentusnl puisriue la pjale-forme do 


Mariynane, souvent saturée, Trouve en 
Aix-les Milles un aérodrome de dégage 
ment jjoLir îotite Favration fégère. 

Les moyens opérationnels de la B A 114 
tnyroupent les unités dont la vocation est 
rie mettre en œuvra les divers H 9 ér' 0 nofs 
de lo base. 

L'ETE 44 f( Misirai » 

C'est rio-nc au landomain da la Libéra 
Tien Qu'tjne unité de liaison voit lo jour à 
Marignane. 

La SRLAé 91 

Formée en majeure perde rf éléments 
von LIS d'Afrique du Mord et eu particulier 
rie BouFarik, Afyérïo, la Section Régionale 
de üftrsons Aériennes n" 9i prend len¬ 
tement son essor. Au début 1945, laV 
RA décide fe iransterl sur le tenain des 
Milles 4.1e cotte seclbn et de ses quFnze 
avions ; un Csurirun GVïé/anrL un Mord 
1 000, un Caurifun SV^rpoun. deux Miles 
ftype inconnu) oirisF que dix MS 
50Û/naseler Storr^b. A cotte époque un 
hangar so trouvait sur la partie Est du tor- 
ratn et servait de refuge a un petit nom¬ 
bre d'avions de lOLirisme-. Une compagnie 
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Un 4:int| 

frxpn:rrdini:EtEr:s [uir rfirmù-r: f|(; 

rAdrcrn ISTC. VU Eur la ibfisa 
d'Ofanfiâ sous cüuJëuv^ dt? 
i'ELA 44 IA, r.’nj^rvVïrJ, 



Lë BrOU'ïEEr'J^ un »|i|lârËi iJk- 
litiistcm i]iii do^nouriT an servies 
de 19G2 à 1337 aun Mlllea: 

f^, ■T.Vj'j^ïruf'rj/J- 



rïfi l'LJS ArJi^v avair |iris i.HtssflSïiifin de la 
partie Ouest. Llnstellatiarii du malériel et 
des hommeSj bien que décidée précipà- 
lommfMtî, fftl achflvôe en 4B linuics. La 
ferme de (a ■famille Estranijîfi servait pour 
l'héberfjcmcnt d'une partie des hDranmes, 
puis avait été tranaforméc en bureaux, 
mayasiris, etc. ; l'autre partie des (.lersrïn- 
nels était logée chez rhabitaut. Quant aux 
avions, ils étaient amarrés derrière fes res- 
res des ukLirs pare-éoEeti^. Malgré ees onn 
ditions matérielles précaires, toutes les 
sorties étaienî assurées avec beaucoup 
d'rJllaiit. A cette même époque, les mis 
siens de la SRLAé 31 étaient d'assurer fe 
transport el les tiaiaons du personel de 
ITM do la 4" RA et de le R” RM et l'entrai 
nernent des pilotes en élat-majur A A\x. 
Un détachement permanent se trouvait 
mis en place é Ajaccio pour réaliser les 
éveeiLtaliuris sanitBÏroe fit les Naisnos 
urgentes avec le continent. 

La SIA 44 

EN 134'/, alors que la formatÊori est 
devenue Section de Liaisons Aériennes 
n" 44, le parc aérien se irouve cnnslitué 
per urk Nord 1 000, deux Goëiin\t1, cinq 


MS 500 el six MS 502 ainsi qu'un NC 
yen Martinet iiLissi connu sous le nom 
de Siühai. Des baraquements, un bâti¬ 
ment troupe ovoc. réfectoire ainsi qu'un 
hangar sont construits ou profit des per¬ 
sonnels de la SLA. En 1948. les bâti- 
rîtOrUs son! ou nombre de quatorze. [>es 
travaux d^agrandisseiuenl de la piste en 
herbe sont entrepris lui cenféraul rie uura- 
vellos rlimensions ; 1 280 x 80 mètres 
avec une urreololinn SE/NW. 

L'ELA 44 

Sans qu'il rir]u.S soit (lessiblc d'en pré 
clser la date exaeter faute d'archivéS — 
un mol chronique an hrance — il apparaît 
qu'en 1949/1350, la SLA 44 prend 
rappellatien nouvelle dTsoadrilio de Liai 
sons Aériennes n'^ 44. En 1953, alors 
que ITLA vient de toucher des Sipa S. 12, 
plListeiirs détachements sent crées pour 
les besoins de la ZDA 90?. : Lyon, 1 lyé- 
ros, Nice, Porptqnari et Ajaccio, Cette 
même année, les sont réformés 

SUT place. En 1961,' fes derniers Nord 
1 002 sent réformés et des rem 

placent le^ Sfo/>e/, 

Le 1 "f octobre 19fi2. l'ELA 44 est inté¬ 


grée dans 3e CeTAM nt l'année suivante, 
les MH 1521 firOosSerd sent pris en 
compte. Le 1Û. avril 1964, te premiet 
C,47 esi affeoié, suivi dix jeurs plus tard 
par un second appareil de ntémo type. En 
juin,. TELA perd ses quatre MD 31 2 rem 
filocés por ireis Beccbcratt C.45, En jan¬ 
vier 1967, un nouvel avion est mis en ser¬ 
vice à rescadrilte ; le Murerio Saulnter MS 
750 Fmis. La vie de l'escadrilffi so trouve 
profcndérneni mnflitséc par l'arrivée do ce 
biréacteur de liaison. En effet, la piste en 
herbe des Milles ne pouvaril accueillir un 
rjppfirell â réaction, un détaciiemeni e$i 
créé sur la base de Salon-de-Provence où 
les Fans sont désorr'rirtifi stationnés. Le 18 
décembre 1969, le 5iorvtcc historique de 
r armée do T Air attrilme 3o nom do trcsdi- 
tion « Mïaif'iîf ^ à l'ELA 44. 

Le preiiiisor Nord 262 Arégate VU est 
affecté à l'escadrÊElc le 21 mars 1972, et 
désormais ces avions vont devenir fami¬ 
liers rlu eioi de Provence. Lt^s lîBisuos rou¬ 
tières avtïc le détachement de Salon se 
poursuivetil jusqu'au 1 7 décembre delà 
même année, itato rfn In mise en servioo 
de la nouvelle piste eri dur permettant les 
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En h;iul : deux 

dfl E'AâKüSjfua-tmjE: ^r>t en 

sen^iüÉ â TEH 5/a7 ; Ib SE 

AltnjstCs ir frt i& SA -Alïm 
AEaiJ9ttB III. 

Au mîll8U ■ Ie MH 1521 
SrüuaïiïiFtl fr9t l"âvJùn qui a 
3f!rvr le- p1u^ liHigiampa au 
safn de È'4;M;[icfrDr n MislTuf 
les FecFTHera axeitipdaires 
en affe'C -tirrivés. an 
T9G3 al f»t rtermar val «vnnt 
été erfactué an déuenrbFa 
1*57. 

CI-Cun|rQ : dflpuJi 1904, 

Jrs Embraar EWIO-121 Xliagu 
sont weiius doler J'ETE 44 
d'un aultMi da lleistjn et 
d'rnlTBlnauiant eux 
parfortrHinces ôlewÉe^ (Photos 
A. Ihtjsntsr). 


























































atterrissages et décollages d'avîons de 
liaFson à réaction. En mai 1 975. t'ELA 44 
conduit, fïflndant quelques mois et en 
compagnie d^aulres escadriUes de liaison, 

1"expérimentation do Socata 1BÛ GT 
Reliyc crt vue de trouver un avion de renrv 
pEacemerU pour In Broussard vers ta fin 
dns anrtées 70, En 1987, Ce vieux servi¬ 
teur de i'arméc de l'Aîr était encore en 
ligne I 

LTL 44 

Le décembre 1978, par décision de 
l'état major dn Tarméc de l'Air, Tesca- 
drille d'Alx-les-Milles devient Escadron de 
Liaison n® 44, Le 5 juillet suiveni, la 
médecin général Valérie André remet la 
médaille d'honneur du Service Santé des 
Armées â l'EL 44 en récompense des 
nombreuses EVASAN el vols humanitai¬ 
res réalisés par la formation depuis sa 
création. 

L'ETE 44 

Par décision du CoTAIVt, TEL 44 prertd 
l'appeESalion ü'Eseadron de Transport et 
d'Entraînement à compter du 10 mai 
1983. C'est seus cette formo que nous 
le connaissons maintenant, aven trno 
flotte cuîisUlLtéfl par quatre Embraer 1 2^ 
X/ngu, qui scntverùts remplacer tes Pari5 
an Dctübre 19S3, et trois Nord 262. Les 
cinq demiars MH 1521 Bfoussüfii encom 
en ligne en 1 937 ont été retirés du ser- 
vreo fin décembre, 

L'eFreclif actuel de l'escadron est de 
douze pilotes — dont rtaux femmes — et 
quatre mécaniciens navigants, le support 
tecbnrquf] étant du domaine dos 38 
mécaniciens afrectôs. En 1987, le poten¬ 
tiel avions a été de 3 600 heures de vol ; 
1 570 pour, les Nord 262 (plus 220 heu¬ 
res pour les vols techniques) et 1 500 
heures deXfngu (doriit 270 pour la tech- 




Ci-cEéaaus : sn conipsgnle 
Aloustts III. les Sa SSO PuniB' 
asBurent laa mlEslrrns SAP 
à l'aBÆBdr-Dn 

H AI[?]ltaSi H S'Ait-tf^a-M’IlEaB. 

Ci-^Vnlrâ ; Ëi^lriâ an ligna an 
1972, la Horrl Fealisa laa 
mlaalana de IrBcieiicirt attin 
qur: ËVASAhl 11 tangua 

dislaruîa n ^P^K^t^ia A. 

CwBniBri . 
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CF-CCmtra ; un ln^lrïrnifrtrr^: 

SA rjt: rCM 5/67 équipe 
E.‘n vnrsipn sanltphre puur 
trpnBpott dë héïMKiiïs.. 

Celle sUcHintto [|1 e&r munie 
[E'im tremi éJe&tiiqtie el lie 
liî&pOBitIfa de Uuttei^itin KFi 
vue de iiiiMsinn^ SAR 

tut 


nique 11 K les Brou^s^H iivfuiJ cffnnlLfû 530 
heures (dont 70 pour Ici l/Uchniqun). 

Los missions sont essentiellensi^Fil faî- 
iFi^ fiLJ firofit de r'EM de la RA ^ lij:iisoris 


ccjjTimanflciment et transport sur la 
Frrinsft, l'Europe et l'Afrique du Nond, 
FVASAN en (iaison svec les SAMU un 
Wtïrcf 262 spécialement équipé est maiii- 


iHiiii en alerte à 12 heures avec un médo 
ciîi qualifié — entraînement des ahonnés^ 
des habilités et dos résorvisies ; fa recher¬ 
che S A TER ftl ronlraînerTient des para¬ 
chutistes faisant l'objet dos missicuis 
secondaires. 


Fn haut \ pas encüi'f équipé 
des ËAI' — «■nlrïVüs cE'jsFr | 

fKiJtnyrra , tm Puma da | 

l'Ell 5/67 phDtugraphtâ ét'n 
lanvÉer 13/3 ttCrAf 

I 


L'EH 5/B7 (f Alpilleü « 

C'est lo 29 juillet 1962 qu'appaieis- 
saient druiti le oiel de Proun ruiOj en route j 
jifnir leiLir nouvelle base île Saint-Dizicr. 
les premiers liélicopléres de Ea 23^^ Escn- . 
dre d'Hélicoptères, de retour d'AEyérie. 

le DPH d^HtrcK 

Un dé 1,3ufiement permanent osl rnis en 
place sur le B A 12 & é Islms du I'ff août , 
1962 au 5 févrmr 1963 per l'bHL 2/23. | 

Le DPH 5/68 

C'est ensuite la 22 " Escadre d'Hélicop 
tères do Chambéry qui reprend ce dét 3 - 
ehemenl à son cempte par l'Éniarrnédiaire 
de son EH 2 / 22 , é uria date de 1963 
encore incertaine dans les archives de 
\'te AifjiUf^ü a. En 1964, It^s escadres 
d'Iiélïcoptéres de Terméti de l'Air sont dis 
soutes et les ncnivfciaux escadrons eons 
titués KOJil rattachés au CoTAM. La DPH 
fl'latres devient, à cempEi^r du I^f ^gp. 
tembre 1964, le Détocherrient Permanent 
d'Hélieepîhre-S' 5/GS, émanation de ITH 
2/66 da Chambéry, avec dns Sikorsky H- 
34 et des Afouerres //. 

L'EH 5/67 

Toujours sur la basa d'Istres, le DF^H 
5/66 reçoit sns premières A/ouerro /// nu 
1972. Il F.f a vient Escadron d'Hélicr.ifjtères | 
5/67 fe 1 *F- nT.aj "| 975 . Le 27 février 1976, 
il reçoit et se voil ellrihuer l'insEqnc dn 
l'aneten EH 1/67 et le nom rte iraFlidori d' 
fï A/fiff/es ' 

C'est le snj][ambre 1962 qu'il esl 

transféré ri'tstres sur la BA 114 d'Aix-Fes- | 

Milles. Miï pour emploi é la 4" RAi E'EH , 


A [irrite : ffou dfl pins fssMs 

pput Sa SSO üi: , 

l'i[ Ar]iiTln^ H rp4(ï dl? \ 

tfprr&portËT, puis da , 

poslclonnar av^ü |4r'aL;i:iïuri, 
::c;ttn (.(injr dp fîards SUr tlFlfl I 
baeâ da l'anikée l'Ab 

trft 5/&7f. 

•\ 




































G/G / est éiLniipé de trots SA 330 Pinufl, 
ijois SE 31 3Ü Ahuette iS or de trois SA 
319n Aioijotc tif à treuil ^li^r:rri,[i,ijc. La 
mission prrriciprtin q.iJi eït dévc.i|ufi 
l"(iscadron « AïpjWeir » tinglobe te Search 
Afiii Rfisr.uc, le transport rtlles liaisons, 
SLirveillürtue fi l protection dos pokiifi-^ton 
sîbles [renfort de I^H 4/G / d’Apt), FVA- 
SAN et participaUüM iiu, plan ORSEC. 

C'fi^rl line formation d'tn^licoptdres par- 
ticullèremeril opte à assurer le reulierche 
er le sauvetage ai J piotit de TO AC3 et pfus 
prineif>nlomenit des équipfi^os d'aôi onefs 
de l'arnrée dft l'Air et des avions d'dtat 
du CEV ainsi que rlfrs aéronefs civils ou 
navires miiïtaii es et civils dans tout le sec¬ 
teur sud-esi de la h rance. C'ost dans ce 
but qu'un Piim^ équipé SAR et son équi 
page sont tenus en f^lerto â 1 5 minutes, 
2A heures sur 24-. 

En période tlé tir, tJn Purua fi^sl détaché 
a l'rle du Levant au profit du ceiUre 
d'essais de la Mêditerranéfi- Il participe à 
1^ linlice du chat ri p de tir et intervifint tors 
de la réeupéiation en mer ctes engins 
cibles CT 20- 

AetucllemeTit, ont escadron d'héticop- 
tères ertccîue environ 2 3üCi heures de 
voi. il oorofilG 25 pilotes, 3 mécaniciens 
navigants sur Puino et 25 rnétanicinniS au 
sol. Il convient de siynaEer également lÿ-ic. 

1 5 f finogeurs sauveteurs sont égalemerU 
affectés é l'EH 5/87. 

Dans un prudlsfi avenir, les Ahueiie H 
seront sans doute rompEacées par des 
Ecureuf) tandis que Ifis A/ouetre ifi 
Sfitaiont parîieiEement éclifii'iqécs pour 
une des darniéTes Versions de cel hélioop 
tére de l'AéruspAlialo, l'AS 355N Ecuf&ii! 
à IUrbines furbomiéca. On parle égale¬ 
ment tl'uno revalorisation du Ro/na pour 
les missions SAR : le premier pruttï dft 
cetto version arnélioréa pour le vol sta- 
liunnaim et dotée d'un système de navt- 
gatîuri plus performant, est actuellement 
en opération avfic l'EH 1/G7 à CaiîSuX- 

Ln B A 114 est unfi grande entreprise 
qui assurri, ontfe autres roncrinns^ le s eu- 
tien efficace de deux escadrons du 
CoTAM tournés tion seulement vers ifi S 
naissions de défense mais aussi de service 

Afftltt CROSHIER 

L’autauf Etsilt i espriunCF uïls n;nif;ri:iei[ierrLs uü 
Sir]]!! Air, «u nailonet SytvflBtria de Sncv- 
la 6A 114, alnstqii'nirji E:iiiJr«a. et paraonneEs dea unP 
lés VJsItéea. Un romerei&iT'ninit parlÏL;iji|iar a'Kdrifrsîie 
i:ig;]le:inr:nl li^Ulenant-G^tene] Alwp i;l 

adjoints an BRF de k 4' RA. 
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Vir^rrj ^rrijc 


Les grandes manœuvres 
printanières de l'armée de l'Air. 


D u 14 Jiii 23 mars domiars, l'ïifnKe dG J'Afi a véL'u 
uhr rurEainc üf taryas^ftiiïe eDnsDniEÊuft JUE ïtereu- 

femüniies tjraiwtflEjmanoïwres Aires p'rtBtforpniss tra' 

ditiünindlEnnEGl iii |jriEitcinps, dostinées, par Je biais d'iiEi 
gigüirlBsquQ siniirJacjE de nuarrfl, ü luatET ia vaiaural Iss 
r.^racilcsüiiirijatilanncSDSife Hjdjrtïs ses CQiïipasarileSfpij 
lie CE lail, rJuivent rappnrlrE Êrîerpiminifia l â unBmEflaca 
0(trinrdiirEi;[HHnnîîJ&salurantc uisani le (ersilDinc nafiimalr 
tüul «Il orçaiBsanj Ja ripEsla par sfesinrésians DÏfeiBiyss. 
Oes Esorcises tnüquBS, (jue seufo. pariïii les autres for¬ 
tes aÈrteimes UMÎileiiEalGS, l'ejniée de f'Air praliiiiK 
anruflllement. 

flAjfulièrcmant, l'arrnÊB ^3ft l'Atr a basoüfc ([''àvaiiicr Ja 
irflleuropÉraliEiiuwIJEBi camiljativE da s*s unités alkian- 
nes oij logistiiiyES par uria sérà d'esiireicBS spécifir|ties 
■|ui privitfigientl'asjMicl aerœn, DochEiire-tajisiHfiW!, trMS- 
inissiMBl pratKtKmiles farcas. Te senHosjïiaiiæuvrDS 
Airos, intiuanKtflfiuisciaq ainsrtHs«j(Erciees à dBrrmanlt 
ûâriennErifl type Dalos - point fart da l'«tisemblfiilupru- 
griïiiimc se iférouiart sur iEmik jama, les 15 aï 16 mars 
—, qui nifl tient en DüitvMKÏiUFii un Gmiirarinemanl deeriso 
aussi râaRsEe que jHtasiEile toutos Ihs campoaenles da 
iiDlro armée do f'Air, ce sur uae |i«fiatfe sjqiiirfcatitfe. 

AîasJ, tous lû£ (iiNnmandciiMftts des quatre règians 
aéfionnesjes canïindfuEtus^de l'Air etlcgfrrrieiterAir, an 
totaiBB (KJOjMrïuaiîiES plüse BÈSJ] réserviste;; «ieiv[H|iiés 
â cal te occasûaij sonUnobiJisés. Mais ca n'ot pas înuL 
Aire* voit éy^lenrcnt la riarlicjpatior de fAdranavaie et 
des eominaritioa de t'aiiïiée de Terra. 

Am FAN N” na f Avnri t ka£;f 


Les Farces aErlcfflws âlraagètîs sont aussi MiHiLutccs, 
mars seuJcMnent lars rJes eiencrces ÜatEK. Er effet, dos 
attaquas bitoiéraleï umquemcot sent adgaoiéesattec cliri- 
que payï iF« fallÊance. Dos raids issus de Gramler 
Bretasiiie, de Bülgique, da HolldutFe, des fancos aiitéricai- 
nés stationn&K an Eiiïrjp;, d'Altcmagjie de E'Qdest d'üa- 
lia ot rJ'Esjiaipteauttqircls dehrerit teri ter de faire faciles 
escad-rans de ctiaEsa de En OéFeesB Acrieniifl. C'esî par 
aiiieurs la FATao-T^flA qui, daes Bataï, est îesponsalde 
du ptaii dus niissians □ffensiu'os A partk de ^on rr prin- 
cijttif - enlcrrâ — do Metz. LJre ges lion giaia le rte 1 ti 7U 
rnissians pearairioiK rJecomljal. dont 51ÜJîffin:tuêES par 
Tes aJlÊûs, tin rqflàfit iiomlire parJes autres grands sotn- 
maarteitisnls de E'ariitsc de i'Arr, [uineipiilïmEnt ia ÜA, le 
CoT AM bL fes PAS, ot snlde — environ Jes 2i3, swi plus 
DU moins 1 □□[! — pj^r lu FATac cliE'iinâmo. L'BnsDnahIe 
Iftant proyiummo sur une période rte 33 heuros. Au cours 
ifAifejtrJaFarcû Aârfanrie TNctiquerBo[râB2 DnPintssqntE 
dnranE cinq ^iirs. 

Les objectifs 

J,es buts rcclioicliés Eïms îles BscjcicDS rfo type Adtom^ 
hI Dates, ootro cfiNd de TévaJuatian da la sapocitA des 
honjriMîs al iIuî; matériels à durer, snni inoltiplDS, nreîs 
(ous visoftlr dans tes mfliltfliijs délais, l'obtrinlitiu de ta 
capaoilé cpcjaliarHudle ma^imolB das farces aériaiuies 
cl Fo nii^julien au piliisltiHil niveau do l'activîtê da toutes 
les uiiÊEés par ta mise é l'ëpreuvD tfrrs coinmandw'ikents, 
tcstoiil lie OËtta rnonière Jeuf aptiEinFc à roa-pir sur dts 


siliKitions de temps dapurrrro, suos le menace rfastoriiues 
conrentiDnncWos, au Iûau innEéafres, baclérifdiRjHpires ou 
encore chiniiqiirAs. Un encbaincmflril île fesEs grandairr 
nature cmrcniwant â mDsnior J;ji capacité do défense 
aéricmio, à cvaiifat ta nnetiacB et à s'opposer A E.fïs atta¬ 
ques basse alUtude succossIvals, sirnultanÉES, on 
ambiance ik guerre ÉlocEreniiprc. 

Peur aJiouür à uno eïpériBfice canefiranle, p cjurivienE 
iHHj la môcaniqna siêl, cumme an dil, trien IhiîIée Et que 
Fes rcsoaiDï d'inturEnations cntco le.s riunitnandcïïiEnts de 
f armée rte l'Air, les grands comukindeiiients d'miéculjijn [ 

fil fcs anités soiont d'jqtft efficacFlé oxfimplOffe «rin 
qu'ordres, conErn-ordreset rapports cncyleiiE ovec cdIê- 
ritâ. 

Dons ce vasîn progratnirre, la sopporl Jegistique n'est 
pas, El de (flün, épargné. Il lui faut s'edapter auï grandirs 
opéralMMK de déplDicmnnt, maiiitenif ànivcau lessîorjis 
nférrttrujuieEs [mutiitHinB ë| rtcliorges] et s'assirrof de le 
snUiliEé et da Eo tiafbililé des irbaincs de rnuil afltenwnt tech¬ 
nique d'ontrelien et de remise en âtal, C'cslparune stiie 
d'nsorcices c|ue cbs abjcctits saut o tleînts. 

En ee qaî concorna la FATuc, ces Eîtcrciees prcnUBnl | 
Ja forme de dé(ilnierijejils d'uiitês sur 2A pFote-fr>fnîes 
aeriennes - confrB 15 on lomps de pais! — aniniAe cba- 
niïKf par deu^ escadrons de chasse, d'mr.irt«i[s ifivers 
injectés par Jes dirntlJuns d'animation nafinimle ou régin- 
nale conduisanl fes beaes sfrriennes à réogir, et d'une 
grande iimncMiïre de T&seivr,<ites avec notammnnl la rêae- 
livelinn, épbêmôro, de la buse de DreP. 




























L'Mtîvilé dfi \s FATac iJuraril Aincu Bst Eiriiltipalamant 
aîfflüsivE : tttlaqties ûa nifrainsjrftliiEtlifB au üût Oiffls 
lelsqiM jimvtSj ouvFaues d'art cijilHütnMts de l'arrntEde 
TGrriî. Ole |jttrlM:jpailEptus à un grand EüuiüCfrda tirnud- 
laga an Sialson awjHi.la DÉ^tMiEG A^ir-isnrjn. 

Nènmuoins, far^e a jija iriGnace DrUludrTaclÎDnnalfe, en 
rapport anxiakts « rsorieniüs » dfisiorcES nSrianrcs ctfaa- 
gârcs, citées plus tiaut, c'^îst la Défense Aâriaitîc, 
jCAFQ Al, par ailleurs ïflssMiiKaiile wj glabaüté de 
cice Daiflï, qui déploie eti mime lertiiis ipw £em rïsriflàiHft 
dèfunEifs, 5 wi râsfiuu rie détecliart national UdiBluïre qui, 
pour ta circunstancer su '^oit épaîtlM par le réseau civil, 
siasiipîei>ar qualqucs rdiliïSétraflgcTE alliés, anl'ocr^u- 
rance ceuîi de la (jrardu-BFatiisjiSfrj Is Belgique, da la 
RFA, tfe ritaüe el de ^Espagne, les inayans snÈ Bir sort 
BUü atissi mis en alerle : réfliararts HaivJir, missilas Cns- 
ls!c et cuuurts da 2Û mm. 


La ÈuJjistiquase iltîit, quaut à ellu, (te suiMie fn mauve- 
ment, ifoiifl iHêmaparfais de te précéder, par l'ac-eéléfa- 
liûfi ite sesopératiens de malrîtcnance el da sca fluï de 
rauiladliMncntrpaï L'adoption d'una prmédure de râpara- 
Etnn dite « tetïi(K de girerr# ti ainsi gue fiat le rertlurte- 
mant da rassisleiscn terîhiiiqufl, en génêraJ assurée par 
le gérée l'Air, tes L^nnstrucleurs, les aJeliars uutesttHits 
de l'Air el te aoriiicG de santé. 

L'raiscmWeites epératiolïs s'effectue, i» t'ouiiBDnspïïs, 
lieras intc ambiaiECfl degradéa, sut des irnses aéitennes 
seuullsfts à dlvetses runtrainles. Des cranlrainlss chimi¬ 
ques ; atlRsiues avec m iimib-losuiue Irteu* bases (ter 
ïiigieEi aéirârinaf, das cwittatetEs tferîMiroAMmant : attu- 
quKS rtfl tüules tes hases aérteiriifls ni bases radars par 
des ramiiTianrttîs de l'amnéBifti l'Air et ctel'armcE de Terre, 
lu plus seuvflut héliportés, at Hifin coilratetasde trars- 
uiissitjn : neulraSsaiion de rdais hcrtïtens. 


CtUi^Kiiua ; le Mirntpî iîOÛO C n" 3-7 Ue t'E.C, 312. 
ti Alsace n ite 1â 2^ EscaJlF(^ Je cliMse lity Dlfdti 
fr^Jlrîfû SlVpn Ail}. 


Creil ressuscité 

La bnsfî i](jd&nne da Crcilj misR en iüinmeil 
il pfiriir du 1*' oct^ahrs 1936, a foit rubtetd\irw 
fikicHvu!iûrL temporuifo, relative ütijs cKenric-aîî 
Airex 88j par du p^üfïonnel œtislitué pnfiüqut; 
exclusivement de réservistes. 

Lü pbte-fcimc de Crail_E;sl fattochaa cuqü 
r'ïiCjLfemeril □ to bose da Ccainbrai. C.BlItî det' 
nière, mnipte terni dû l'éloignemenl yéoçjro- 
phiqiJC d'une part cl de l'imporlunce de ses 
misaici>S d'aulre puïE, a toujouis éprouvé tk'l 
difficultés n ni mur rapidemciil lü base da Creïl 
Qvec des puraaiinels d'aclive ou des résurvis- 
les de In rcçjüon du Nord. 

C-'est puur ces rrnsuiis qu'il ci alu décidé du 
cnnfiar ti dus réseryislaü de Ja fégiori parisierirva^ 
qui s^i 1 ur^r toujours tuppélés en période 6 C.ruü, 
la i uapûlMahilfté d ' uili certain naiTlbre da lai iC 
lions Ii^ermettniil, un cas de citee, l'orcucîl, le 
soutien at lu protection d'üVÏons du comhol 
chfirgés. du lo défense Lïérïer*na du lo réyîuii 
pnris.îupine, 

A celle fin, il es clé convoqué 60 ulîicter^, 
28Û lOUS-nffidiurs et ^0 mlürciiireïs du rong, 
dortf la mnjenité C répondu lavornblument. l o^ 
ces réservislus eureril droil, le 16 inaTs, à la 
visita du hésidertt da lu République hunçoB 
Mittarrundj venu, autompagné du ministre de 
In Dufuiïse, M, Arïdié Giroud, et da r’HDnubrau- 
sus personnalités des étuis mojuiSj se reridre 
compte .rrT.siiu Je l'rKitivilé d'unu i>Osa acitenirie 
en temps do guarru. 

Il hum [ut p[é.scuîé ainslj le FC ur^terré da 
IWüdron du chossu 7/1 2 _« Picardie si 
duplO'Vé d parfir de lü base du Comnnai, Ulie 
ulïoque aurïursTie du lerrnin du Crei? avtïC ini&e 
en rsuvru d^ma hulteria du défensa sül-üÊr Cto- 
tn!fi, urte démunstnotioii d'é\Ticou1iüir sanitaire 
put Tran^aH et un siarvulacrü de ïépanotion. 
rapide, pût la qcfiïe da I Air, d une pislu 
endoinmogée (üpéralîün njstine). 
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/ïnvffi An^Jrf An\oüïiilsK 

La génie de l'Air 
I n lujnps dc= nuürra. le ç^ïn-ie iJo l'Air o pour 
«îis^iON tssenlrçje le rnointferi Lündsriuïi opé- 
mlK.nr,eN« dei ir^fraiü rurtufu rrArei ifïirriuup de 

I üunee diî I Ail. 

Ce nrard roiiirnnnuümern reieüunr dliecfe- 
rnenrdLJ diet d ejn^-muior du l'armée du l'A?r 
U Bté erPé cri 95ü. (| sc compte J'ur. 
^fnrLcse U ViJlaeoebiüy, de doux rdyimersFK 
Rtd wneetHnpuynieiünfQrecie bu:;^?,feüpecrî- 
vPîiicriiF d (oui, Compïègne ai J&lre': 

Dnhii up evenlUuC tocio ho,e né^ienne 

Cur.=;î|tuemitunob(crtft, l'mncim rhendianl en 

KiaiiFe U dnuer oy .o ndre aviaffoi>, fic^po- 
irfinFe p^cnFiefle de;, folies de défeiiüt] 


Lcï genre Jb 1 Air ciunrïil olor;; ù procéder à 
f e;ilimolion d^ déyûis, ù iu (JpixilSulion de h 
rwcriü-toirne ( noi rtrciliauiion des boirtber. non 
i-'Kplu?;éc“j et d-BK üîUiiilionJV ddrTtpr.Jietion de 
^lî ^ réponoHoil de?î idc^or.-:, 
A^-AnellePfcnt le yérüe de l'Air Fen rime iu mise 
o\j poinld uii€^ nouvefls tediriinite d'e réOu 4 C]- 
iifiii Cio^dstaisr à raiie purrofer, dans en bollusl, 
un etMjJiï ffe cdment Q pr^.e ropide. ■Celle 
mptf-ioc^e pormel de güyriHr tûCl n ia kjû c, 
n^rr^i prêelQirx pour la ['(xjdivaliür^ de lu p«to 
?î des moyens toni en pessonricJ qii'eil mnté’ 
nels (_xnire h relie procediinp, lu multiplira 
imn '^s roparuNorrï pour une même unité scro 
^os^itîiR^ même pnr lernps froid. 


rJes camJilions dt Iravaiï, ihi fe s^inl, (ràs ififtiirjles, s^tj. 
l«JlJür4ïCni'sJs'aÿij irôactinjf JejHürsHjjuMif vatz icsitiiis 
iw de |Jr£ri;édGr A Fitremisfi en ceuirre ou (îiittat du iriïité- 
ncl suris poHuliriri cJiniïiiijLje, intjiliquaat «lécDssairemÆJK 
un BiruipcmuuLspàcfitl pour tes piloieï ei nificanicicits 
Irjtii CDiiimg poNt rensmidtJi: des habttarila da lu hase’ 
aiasnpue des iirjuijrcs éIh draHUgrTOnüJJrin parlailemairt 
Mtraîijces. 

D;iHftan3 jdus □riîjrgstfii-rf.é.sl, en plusprilvu, îtes iteyre- 
dnlrans, ïtetitfas, iIkjis l'aJKigintc nignFs des Fiascs, m por¬ 
tant prit^iisHnoisl ïurEosttjnilratesilectriipies, tosE-risenî- 
bles ïFe nestûiwalÉn^ Fe iJwsoniiHFeÜD niafériirf, ûriposanl, 
dans Ig cas des SAnlts 4 carboranl iletniiEes par oïern- 
pte, la mise en place de suutcs iJjr campaune. 

Arrejt 88, 

chronolDgb pour fa FATac; 

Td mars. JWtee sur le jned de ytierre, rnootàfl en puj^. 
sance züt Eniiles Fas bases avec cnntenljaljirrj de cinti 
cïnadrtms en vue de réaliser Fe plan u{Fensif OitfGjr. Mtee 
Hri conditiui opi^rnEwiLniieJle de terpain de i:afnpFÉnient. 

15fll 1 fi mars, Datex rdttarr^tïii: au snEcotJtra les frases 
awreiinths a3 Fes sirns rrtJsrs .sekin ka tactiques utifisées 
par l'snngmi paleiilicl. A te fin de l'csardce Oarej, la 
FA Tac se rcdépfatc afin îP'obtmirsurcFiaqucjdate-fanne 
tfciFj; escadflins cfn iiumJpas an lieu ifn irors an temps jfrr 
pâte. 

Î7 ül 16 nrars. EscciPEten de te missiieii prineiiutle ife 
te Farce AcrionPie lm;ii,|ut, c'est-à-tfire Itettaifiie au sel 
du prdentiir] ewiDO ainierni ainsi que l'altaqueilu 2'> Édte- 
teii Eenfcslte. Le lndi[ sedürjjujant dans dns irandftinnsrte 
yuüFie étectraiiiquc, avec Ju trrjuiFJe^s uFfimsd. 

T3 Et 2n pnars. L'armée de l'Air slntcrdil tout vnFrt 
basse aEtitudD au-dessus sFe l'Iicïittjcnc dirrmit les vv^iî- 
wiris. Las appareils de la FATac ertecHHupE donn itesmis- 
sions (Fe dcfaiise aériems (missions secumiBffflKrte te iilia- 
psrt des escadrans [|ontiiï.s pliâtes .soni teir.'ifeafsf. Par^l- 
JeJmcar, les cscedntmsjiitcféaifflsinaiïtflrîE eiptesarmc. 

21 eF 22 mars, Hors rte tcift siiéaBria, FéaÈi-saliîKi d'apfr- 
rariojts Eériermes ru(i;léfflrîis fffÉstralépiqoas, sete suus 
te iarma r|e mtesituK Dqirivatentes ; im raid tectupn; de 
joîiT, tel raid lactique t|e nuit. Ptefrsnfie des atEatpiGS siu 
la 2" éclielijn à I aids Ef'armemcaEs cenuanlionnate el 
eiitrflïitflruentaiini tirsær-sul. 

23 mers. Raprisc derîJiitesier.s (l'aEtaqoe tinteiiiini 
awifin MJi-nmi e! petirsiNEe des aStarjues du 2 “ écbcteip, 


Ci-4tesacm:5 ; déjirdrt an ini^aioii FiiM.jr tfeuK 
J^jrage Fl CR ilr: l'Eecailron de Hocüjirc.iissariiin 
yj.l rv Kelinrt =i. Lns appareits fturiC àqulpris de 
rl^rx rKson/üârK Sllpptécriimtatres fia t zno iltreer 
tPnoti} ,énrM.' 


















































SARA 

P(^i.pr IcT rtiLoiifiuiSiJnn™ nriricmiUj tei WfJïTjSW 

r K (îqyipi^ de rnphRtira iikodei>'ieT. de npfrtjn- 
nriis^uiiLt; infsutuutfe errodnr n arilurt- 

iK-2 îijljiroles)^ dfî k] Foi ce Ai^rifînne ludique 
hu'Ajirier^t en ooréiluliuri üvec le-^ skiSicuiü uu iol 

SARA (SyFtème Avéfotron'ipnriable do Rléonn 

l'kip.KoncH Aciicinie] • ^ -es cicMT^ièioa kint înfge- 

mfînt nppci ù T intorm-niique el peTm^^ttfinl la 
plaiiificuüork et Èn piepupoliofe mpidjBS tJeii iiti^ 

'iicii;», üin^ir|LMikj liuicMmisnion rpjtrai ... 

dei né?,ii!taÎ!H. Ce liy^hème nppcjile uiirqcsin.cnn- 
■ürdé-''nhlfî duni lo Cji-snllfft bI la Vifei'je de trnns- 
misr^ion dev rei't'jeifjnenienb, de J^erdre de lÜ 
minule:^. 

^Audul^>i^e, ïïifnpie d'emploi, ds Fandioiiiie 
iïKi>r Otitonome cl uïiiément trcifispoi Subie pflir 
air on pnr rtjnle, lu station VjAliA sü ÉXnlï»Fioj:e 
de huit (2jb<ue;i ^pAnnliaéc'j : 

— 'ji poLif la direrfiori duï yolr^ et In p>iêpuru 
ikjri dei mii-îions | 

] pfHir la Irurjami&SÏon saV-.sol el au) air [ 

'j poipr Itj icce pïïfjri pt ^‘exploilufiori ropidps 
dfiü iiitraroipgf*?; ; 

’— l d ' il ilerreptkifi nsullicapteiirs ; 

— i üuivüflt fie lalioraloire photogmplHque ; 

— 1 püur le ^iupjpoiî rechniqiPE; (uiulie^ et 
rriuqa^iin). 

/vioi*; rocic<^p1ïrin mociu^Qirt.' lui ItJ 

poe-îibilik; do i ke fr>nrtjanrte-i qu'civeo r^ulcmonl 
deux cabines : rére^^jlluri des dnnn£>es eS Irai 
|[;iiiep]l des images. Ses lonrtion?: îcifjI IpJ visua- 
Iburiu-n rie In sileeliusi rjénémlcj lu veille fodio, 
la prepnrnSltiFi des mi5F.ioe.s, la nüceprtnn dc-js 
donndtïs liunsmises en vol cii cûure de ml'iüioiL 
Ib Irailüiiienl des imngps el emlin In trnnHcriis- 
ïïiori dos renseignements. 


En CO qui com^iJ iift Ifis Fonces ftêrini iiiiîS SlratogHtims, 
i?lli?s i^ûliscEil SOOïoriifts. colt environ GOO lieures devoL 
dévolutf^ i 1ü rjrcfltiriaissinir.ït, la pdnélTalion ik rciîwis 
dcfondties )Htf des Watvi; et lu ravilAilfflnwnl en vel. 

Lft CflTAMj qiianl B ldi, irâs EallicilÉ Jéjà ihw ifts npé- 
rB liiHis ÉiïlüiriQurcs ttpe rirôr ÿi\ T ctiad et supjHtrl «iiBiffi- 
merb Bîswe i>4nmnains Aires aisrsi quo ries missions 
dû ravnaillemenl îui (itotit tîes avions lîti cniïriia!. 

Ali Liiuaati de la siouiEn dû vols, les racles iFi^mpEni du 
tenips lie pais sont main termes p.n viqncur. Il n'y a ilfmi^ 
pastfetïnl sarûrrtiirG dû nufsanoH puisque Irïs missiuib 
cûfiàiiias à rHtlEilJHli] rte liOCl pieds iriinJinom et 
janiats A plus de 45Û kE, Pb.n ilfl uols sopûrsoniinitfs mm 
plus à mains Je GJi ntMF pieds et janmÊs üu-delà do 20 
Imiiras. 

Mê«rie riilîli£alian pltis îreiniHUîe rtns champs ife lits 
n'eat pas davanlaqs tlîimmagoahk! cseuplfl tenu da leur 
HatipiaûcnncnE génêralHitiûm situé Whi à l'éi.rBaE deszanes 
lldtliE^fiS. 

S'il y « ü^na jmuit la poputnEHm riveraine de.'; Jtasos 
aürieaacs^c'esl lob da DatDsoirrwppéiiiÈ attccliuenwnl 
eineijistrfiii UTUtlcsère Hin^nantation rfes iiriô^i.urcûstrilié- 
tûntcs aui ilkflülaqcs intensilB «E r ajHJrochéï dits jets, 
sur une petiode sonimn toute âtroi le lEa 4H heunesj uE sur 
larpifidia on enmpte pas loin do 1 JOd mrwïvcmenlSr 

En ïwiE éîat de cause, il fauE rflcannailrw h travail con- 
sidcîable que rifraliss-rïl les conir^itfltirs aeriens miUînires 
EauijcKirs nesinwrsehlfls ifc ta séporalitHi ifcs a^orwts, 
oui le lâclic dtHmila de LoncUier le Ipsltc militiitre aanc 

|[]trafitt;ivi 3 - 7 IHltJvoF!icivi 3 s(danifiésrti[rantlesifewi( 

jfitiTS lie l'rjsercice □atûï. 

ÜlJvier CrAttrAü 


Au milisLb r ijuuvatUnnûîit iwr™c. LUI dââ trui® 

C laÛH Hnri:ul9& vcnaitt COrn[Jit(«r IcSs irspacltéa 
d'EirtiurP (ffiS TrariSatl rtij Trüil&pflrt Aéficn tVlflilnire 
if^fOîit .Flirjrâ .^iTrï, 

CI-cor>trii ; arun pdnn l'uvanl cfu JWEfsaa Fl CR, 

sur rjbquâl Dn 4Ji«LiF>t|Ua aisémrrul le raqilîâtRient 
vantrril «rontsnnnt Iei^ L:â.pt 4 uir& mi:idaiTi:i?® 
reCOmTHWSï«*NCa fPihn-rrp Aurpi? AmtMJi’cJLPXj. 


fit» F-AN N" li:^ r AVHU. f PAtih -1/ 
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par Benoît Colm 



iluée dans la baie de San Francisco à quel¬ 
ques kiionnèîres de la célèbre ville, la base 
navale d’Alameda est la plus Importante base 
de réserve de la Mavy avec cinq unités navl- 
gantes- 

C'est également le port d'attache de nom¬ 
breux bateaux de la flotte du Pacifique. 

C'est enfin un haut lieu de l'entj-etien des 
matériels aeronautiques avec le « Naval Air 
Rework Facilitÿ » qu’elle abrite. 

Naval Air Reserve 

Dans la baie de San Francisco, la « Naval 
Reserve », naît de l'enthousiasme d'un petit 
groupe de réservistes on 1927, sous l'impuF 
sion d'un certain Ed Walters. 

Avec des moyens obsolètes et un espace 
réduit sur raérodrome d'Oakland, le groupe, 
connu sous le nom de « The Golden Gators » 
prend progressivement de T importance, et dis¬ 
pose de 21 avions au moment de Pearl Har- 
bor en 1941. 

Lorsque les Etats-Unis s'engagent définiti¬ 
vement dans ta Seconde Guerre, le groupe 
s'installe à Livermore, â environ lûû Km de 
San Francisco, mais regagne Oakiand dés la 
lin des hostilités. De six squadronsen 1946, 
le groupe grandit jusqu’é compter 24 squa- 
drons lorsqu'éclate la guerre de Corée. 

C'est en juin 1961 que la Reserve équipée 
de F-2H: doit quitter Oakiand pour 

s'installer à quelques miles de la sur la Naval 
Air Station Aiameda », en prenant le nom peu 
commun de NARTU : fl Naval Air Reserve 
Trainlng Unit Aiameda s. 

NAS Atameda 

Les premiers efforts pour transformer le site 
d'Alameda en base navale datent de 1917, 
mats les travaux réels ne débutent qu'en 1938 
lorsque le terrain est oîtlciellement cédé par 
la ville d'Alameda, Il était alors prévu que 1a 
nouvelle base devait être en mesure de rece¬ 
voir deux, puis quatre groupes de porte-avions 
et cinq groupes de patrouille maritime. 


Pngn Hr' gniJiLhf^. en tilr«i : 
de fatoLir da mrésion. niums 
iviol^ âti mer. rUSS 
Cari VjnKun |CV 70^ Irirverââ 
ma^EliiDtrsrimenl la 
Je Sst'i Frandsûû 
riipsincErn miiii i^Liâi ü'iiflAtihe’. 

à Aiameda NAS. Lo retour 
d£: tu rlulte sal atemaiil 

l'riEüUïnnn d''urie' yfQnür 

parada na.vate dPFi-; la bniia. 
Sui le püni de Chupkla V u, 
nn rciTannnîl iiai A-Ë, A-7, 

P-14 S ^ Lr: Vin^rm esE 
Un poKa-avtpns nucIdairB 
île la rbiï.'K' Nfanltz dont 
la déplacem(Hi1 r.-îjl il'rnwnnn 
9G DDD Immaà. A Ataiiiada. 
Elarionri'a ôgainmmi t'USS 
tjiierpriflifl (CV-C5J premiar 
|iqrl4:-Liinuii3 améripalri à 
pfoprjlstpn nnricqinj 

iFhoto us Nbwî. 


Bn Lins ; Lia SH-2F n'BEl {HtE 
à AlainéilH, uiaË9 lall 
paille des numIwpLi». Lriuftcuira 
Ji; In tmxe. véritable plaqua 
taumaqri} di: l'A^miavala 
ar da la Marina amàrÉcsiini:». 

Il nKt hicji rare au^uzcl'liui 
da voir c*& Soasprïie A Terre. 
Il eii nr.^la qualquos 
OKOipplatrps i:n senrli^e, pûur 
la lulta anlï'SPUS marine, qui 
paaaoi'it la majaure part» 
diL Eeiir Ernipà an criOr 


Cr-do&BOUÇ : sur Ennrl rie Ekiy 
BrIJye, vplol anporo un avipri 
Ëiori rintre Ce CT- 391 : 
appartlant au VRC 3fl pt 
«XGluaivamani uliÜEé ppur 
le Irarupiitl üe Vll^ aU aaln 
da ta Novv LpFS dc-S rainure 
da üeplürlamant dee groupes 
dn jinrle-mrlnna. les parada9 
navales dans la hrawr üe Sh-rn 
FnriirjÉd&a alLlrant de 
nomhmuTH'irf |ierauiiriai1tlâa 
[tonl las plus Nautos .ii itnriiéi 
idic ruS Navy qui vlannent 
sa [>PSPr prnir ra[:[.:32ikiM 
A Alamoda NAS 
(l’iirittnt H. C\iSin}. 
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: dans l&s aiâÜSKS 
du r^avoJ Ail Hairtrurk Füuiïily 

M Alitnif:iln, truj;; Inr; 
A 6 rJi? la ftlffuy sont révisas 
pnrirKiii(]iieni 0 nt. Sci, un êA-GB 
Proi^lar Ivai^Joii de ^uarre 
-âlfl-aiCüEilciueli 4e;t v[i i|lh7|[[iji:s 
J our:; Jïw:int 50 snrCig d'nS»lisr. 
CJn, remiirqu 0 Is paifsËE âtat da 
prcipreEé de l'^â|j|Jïfj'ei1 

r^'S ■iLHiiljn:L>«i^M InintEES 
Lfe yrLN [Irinl il n ôtù ra-vâtLL 
i:n piirticEilFV BU nlvSâU du 
n-ez t'Phoio^ ti CufSrO. 


L’aménagemetil des qu^ïs^ Ja construction 
de cfnq pistes et de deux immenses hangars 
hydravions, ton! parüe de ce gigantesque pro- 
gramme de transforjTiatFon de fe plaie-forme 
qui dure jusqu'à la fin de fa guerre. Malgré les 
travauK, fa base est très active pondant le 
conflit : base de support pour les navires, mais 
aussi base école pour les nombreux aviateurs 
nouvellemertl arrivés dans ta Navy, et base 
datlache de nombreux squadrons. Qui 
par exem ple, que c'est à Alameda que Je 13-25 
du générai Doolittle tu[ embarqué â bord du 
Mornef pour le premier bontbardom-errt du ter¬ 
ritoire japonais. 

^ La fin du second conflit mondial conduit bien 
sûr à la diminution du nombre de mouve- 
mersts, mais la base n’en perd pas moins son 
importance comrrFe en témoigne aujourd’hui 
encore son activÉEé. Aiameda est depuis 1965 
le port d'aHache de l’USS Enterprise (CVN 65), 


et était jusqu'en janvier 1987 cefui de rUSS 
Cari Virtson (CVN 70) avant sou dépari en 
grande visite. On parte dV affecter Tun des 
derniers cuirassés géants, le Missouri. 

Naval Reserve 

L'activifé réserve de ta base d'Alameda 
reste cependant Fa plus importante de toutes, 
avec huit unités volantes et une vingtaine 
d'unités de support, regroupant au total plus 
de 2 OOÜ réservistes de la région. 

Alairieda abrite quelques-uns des derniers 
A-SS^/vrarr/or (version KA-3B)cncore un état 
de vol au sein des VAK 208 et VAK 3ü8 (voir 
Air Fan n'’ 46). Ces avions, âgés do plus de 
vingt ansj continuent à rendre de fidèles ser¬ 
vices pour des missions de ravitaillement en 
vol, mais aussi des missions d\ intelligenoe » 
Jors de leur déploiement en mer chaque 
année. 



rteEB-ütci : on, rsCiiJiniiTt. 
SBiiâi Jlc;E^o^ un S-afl Vifîïng 
Suur; r-e niaFtltF:>ii climallsE'; im 

EMî'i paiLiiitfJiini'. SI Iks auionE 
dolvtrit r0Sl*f ïUr Siî paiUliy 
tl’AJnmeda üKsr? JaFiglernps 
■wnnt DU Mfwcs ieu/ iJiipsane 
BU NAMr, tls. aüdii fiEvàtnis- Ju 
Cter iFâctVfla tririldîs à un 

ïîVüJômD (ie ... 

d'air ttuc l'on ptui irbnr Â 
l'arjl^îTo ds l'HiFlnn. Une rnis 
on unllâ, lins dvIdu»; ne ferori.t 
jùduiM rnibijat d'uiii: ifdlâ 
«JiEintion B. Cnlinf, 
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Autre escadron embarquép le VA 304 a 
récemment échangé ses vieux A-7B pour des 
A-7E directemerd issus des unités d’active^ 
consécutive me Ht à l'arrivée du F/A-iS dans 
les squadrons d'attaque, ii sendile cependant 
que cette transition sur A-7É sera de courte 
durée, puisque Èe VA 304 devrait toucher des 
A-6E dès 1988. Entin, dans les deux années 
à venir, deux nouveaux escadrons seront 
basés à Aiao^eda, dont un de F/A 18-- dé[à 
dans ia réserve ! 

Le HS üb, doté de Kïng SH-3 est une 
unité de lutte anü sous-marine instailée ^ Ala 
medu depuis 1970, et destinée entre autres 
à la surveillance de rentrée de la Laie, dont 
le libre accès est vital pour les sous-marins 
basés au Nord, à Vullejo. 

Tous ces escadrorrs embarqués participerd 
à deux campagnes de trois semaines eri mer, 
aux mois de mai et juin chaque année, démon¬ 
trant ainsi leur professionalisme au côté des 


unités d'active, dans le cadre des exercices 
RIMPAC qui se déroulent à partir de Pearl 
Harbor. 

Deputs douze ans, ASameda est aussi le lieu 
de stationnement du VR 55, un escadron de 
support logistique équipé de C-9B [version 
militaire du Douglas DC9). L’escadron assure 
un éventail de missions très variées : trans- 
porl de passagers ou de fret, évacuations sani¬ 
taires, etc. tant sur Je continent américain 
qu'en soulien des nombreuses bftses réparties 
dans le Pacifique. 

Marine Reserve 

Les Marines aussi... disposent d'une lorce 
de réserve. A Alameda, deux escadrons de 
réserve, l'un d'attaque équipé de A-4M, te 
second d'^hélicoptcres lourds équipé de CH-53 
il lustrent bien l'importance de cette force pour¬ 
tant méconnue. 


Cï-dfls&Lis ; rcs I^H-EiSA 

.'■liriïurlJâtilIsnt ElU 
unt3 i.HiLt4^ ü'I'iÉElc^û'ptâro^ 
lourdB dss « MisrineS 

P. Cas hëHcoptrn;^ 

tn'L^L ld-5 

nambieusM nnrtns as- 
rUIaUllâa bâSâ«E en GntiStKrrüb^ 
[|ui ilcHVEüil ï:''£'X'ârCiar IfèE 
frétiwernincini :[^ms li: sud de 
P'àtet, pflHjcUlièremiî>ni ricifbK 
■:ri jLuiies iiiUIt.all'âB 

On WEnI 

apperEittre, depuis 
»i ^ui- lee l'iâncoptèreE 

dcE Mnrîru::^ iin niruveâU 
csma-Lines|e vert et Errie ii^ii 
îe CrBrdklonnet verl 

fcpinn-. 



Cj-CDnt<re : Ipi i:}ieFkue e voulu 

i|iJE; rrûLXa irisilioprs lieSe 

im jrnjr île -senialne. Au* riiriEK 
de nos parklrtge 

5 :mi vldee 3 e wech i:nd. Ce 
A- 4 M yFievi/h lie quiltere 
Esee le tarmur; Eiuiuuj'd'litri el ei 
tirme: Êift Mlldement EinrimK e;u 
attendant ^un [ûlûte du 
ilniiddiclie ' ^Priorri-T ü. Cii/jn.?. 
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Ci-d'4&auE: ; süuljâi> 

évAL:Li»lïrH]ï: ï:»fiÊt:iïri^‘(, 

trivnsiwrt da VIP eE bien 
d'aulrafi. nils^lDiia sûnt 
â££UI'^i?» ïMilrci -iJc^ bi 

nô'tc Ondst ot du PiJcifiqifB 
pâr les C-âB du VH-Bb. Jùut 

L^t iiLÜI, jmtJï: ^iir scplr 

tes équipages des C -9 

LF'âuaillËiül sâiiK rMtüc^hH; h^I il 
iLK.t hïijn riwci do VDü- lin C 9 
sur Is jpBrttiriy 

^P^iûfo US Nav^}. 


Pane giiuiil'iiHï haut i rb.: 
fâtoiir d'uuo rni^üHJii de 
Jturvekllïuïûa su-da&5tl^ ta 
ba&t^ dr Frïii'iü1ai:a. cc 
ËH-3D Sea KFntjr ^iniattariBnl 
ü la Hü-ab basée é Alrim-Kida, 
est Tun de? rancis ajiparads 
imcjiir* vlaltria d-ans cet 
Hn^:adMù-n è portât le? 
marqnnçiHî? tn':s Tjoyants 
appliqués autrefois na» 
Eippannili: de la Navy. 


Au centra ; une visitn à 
Alamada peut tautours 
rnsciruEir cgualcfUes surpirlaas. 
ClUBlqi.MM uns des dcrrünrü 
A-B Shywarriüt encore an 
état de val y snat h:isr:s. 

Calul-d [t44S4B| n> 
sEsEtottne pas babltuedleimant 
rornma VËnrliquc l'inscrfigilirMi 
ARMY sur t'aérafrain. Il ne 
lauE |:k»i: viiir !a une I11auva^laa 

ptalaanlerre d'un >* tarrien m 
riiE nioii: liiên 

rmdïcnticn d'une aptuntrinuuciK 
à l'UB Anny qui utilise ce A-3 
unâ|LLi:: finur nfirn: iliuKrS. 

Il est, EcL an ettanle de vreho 
danr! Lciiin iuriitgari; du 
VAl^ JOB. unïEô de le l^nvy 
ancore dütéa da A-3. 


En IhaM : é quaErguas dlzabtas 
de lulemétros eu sud 
d'Alantada, Moffet Field NAS 
nï:l Te iiniu: lien P-3 de Ea ûdte 
Ouest. Ces P-3C n'aurpni 
qu'un aauE de puca i faire 
tbeur rninindlrr Ar':iirniH]:-i uù Ils 
pBEseront procheinemeet nn 
yraudr réutstCull 
^Pdnttr? fî- i.'tifïrrt. 


NARF Alameda 

L'unité non navicantc la plus importante de 
la MAS Alameda est la k Mava I Air ReworK Fact- 
Jity ». Créée en 1.967, cette unité fait partie du 
Mayal Air System Command, et esl J'un des six 
ateliers de réparations majeures de la Mavy. 
Les 5 000 civils employés au NARF Atarrieda 
réafiEent les entretiens majeurs de plus de 200 
avions chaque asmée mais aussi des systèmes 
d'armes, missiles, moteurs et autres équipe¬ 
ments associés. En fait, un tiers de la charge 
de travail est consacrée aux aéronets, un autre 
tiers aux sous-enserfi blés cem plets (avtoriique, 
systèmes...), un dixième aux moteurs et un 
vingtième aux missiles PhocntXj Sparrow et 
Shrihe. Les avions qui font l’objet de visites 
d'entretien ou de ctiàritiers de moditicalions 
ici sont les A-3 Skywarrior, A-6 ifflruder, S-2 
Viking et P-3 Or ion ,■ il faut noter que tous les 
A-3 Skywarrior survivants sont révisés à Ata' 
meda. De même, seul le NARF AJameda est 
habilité à recevoir les S-3A et S-3B pour tous 
types de travaux. Enfin, pour certains travaux 
majeurs, les utilisateurs étrangers de P-3 tout 
appd au NARF AJameda. Il rf'est pas rare de 


voir se côtoyer sur les immenses parkinfjs 
d'Alamcda des P-3 américains, japonais, cana- 
iJieEiS, australiens ou encore holtandais sortant 
de grandes visites. 

Le site est appelé à se développer considé¬ 
rablement ces prochaines années, pour être 
en mesure d'assumer entre autres les pro¬ 
grammes de modernisation de P-3 prévus 
pour 199Û. 

De réserve ou d'active, aviateurs et marins 
sont réunis à Alameda, à quelques encablures 
du M Goiden Gâte tîridge» noyé dans le cï fog », 
le brouillard bien connu de l'une des plus bel¬ 
les villes du monde, et duquel surgissent 
périodiquement les porte-avions de retour de 
déploiement... Ils y remplissent des missions 
très variées qui les assurent en cas de foroe 
majeure de disposer d'une complémentarité 
exemplaire. 

Esnoîi COLEN 


ACKNOWLÉDüWlEWTS : Tfie authnr wou\d likc lùiiiiuress its ^in- 
cerei gratitude to LTJG J. Oavîd Ropetî, USWR, for arrangins Iwo 
viaita fn 150& and 1937 in AlamEtfii: NAS. Tfris «Kiffl-ta-SË vmuld 
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UN 

TES NAVIGANTES 

Nom 

d'unité 

Numéro 

d'unité 

Code 

Tyjïe 

(Tappareîi 

Wing 

d’attache 

Désignation 

NAVY RESERVE 

'FIREBIRDS 

JOCKEYS 

GRJFFINS 

VA 304 
VAK 203 
VAK 308 
HS S5 

VR 55 

ND 

AF 

ND 

NW 

RU 

A-7E 

KA3B 

K A-3 B 

SH-3 B 

C-9 B 

CVW 30 
CVWR 20 ‘ 
CVW 30 

CVW 30 

Attack Squadron 

Aerial Refuellng Squadron 
Aei'jal RetueJing Squadron 
Helicopfer Anti-Submarina 
Warface Squadron 

1 Fleet Logis U CS Support 
Squadron 

MARINES RESERVE 


HMH 769 

VMA 133 

MS 

ME 

CH-53A 

A-4M 

MAG 42 

WlAG 42 


Groupes de porte-avions 

CVN 65 USS ENTERPRISE 

CVN 70 USS CARL VINSON (jusqu'en 1987) 
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MONOGRAM - 1/48^ 
Air Combat Sériés 


Münognam, qui est depuis Ee début de 
l'firinée oslribué on I mnr.e pnr SFI-Kcjgor^ 
vitiiil Jé^ s'cjilir, sniFS |tj jKïni fji:.? Ais Currir 
bül Sériés, deux boîles comprenant cha¬ 
que fois deux maqueltes de Ig gamme nu 
censées s^opposer dans iFn duel 

üéncfE. 

Si biddo lAosE fxjs neuvcj^ el si les qua¬ 
tre iiKxJèles utwiferiui de ns ces boîtes ne 
soni, en laif^ que des rééditionrd, Jo cüHüïx 
cEes quatre avions n'est pas iniriléiessant, 
|juisque trois d'onfnj aux ne figuraient fJiis 
depuis plusieurs années au cotnScique du 
labricant. 

Ainsi, dans la tirejnidrE-; büîle, on trojjvu 
le P-470 Ro/'Ofïx.Kk el le [>o îi'iS Ff&l 
kïi js deux îfKÜSponibîss depuis f< Niifjlemps. 
Bien entendu, les grapjiïes scuk rigoureu- 
sement identiqïAis à [::[iif3tiî: de îo proinidre 
oditioii, ti\ |i.i quoiilé esi au sfrjnrJ<.iid habi 
l!.iel Moriogram, c^esî-n-diry qu^elle est 
excellente. Les diScrjfs, si ma mémoiRi «si 
bonne, nkinJ pas non plus été riioditiés. 

1^0 ns Ict seconde boîte, c'esS le diHj 
irileincsl de fa Gunrro de Corée qui i kjus 
est propost^: ï f-Sd[> contre MîG 1 5. Si le 


F-8A élfiir kjLjjiïurs disponible, le JVIiG 15,^ 
lui, awil disparu du catolor^uy, fl s'agit 
pou riant cf'une excollohie maquette, frés 
détaillée, ot qui éiail devenue un objet 
□sse7 l'ecberché dans le miliou des colfeo 
lîoî trieurs. Contrairemonl ù la boîti:: |>ré- 
cédente, les dériob des deux avions sont 
ici antidntip'iofrl riouveaux. 

Mlchsl GERARD 


FUJIMI - 1772'^ 
Grumman EA-6A Intruder 

Mais que ce: pns^i«-|-il donc au « fxi/.s 
du sofeil levant * ? Une rnerque de 
moque Iles, fujimî, reconnue autrefois 
pour queSquas beaux modèles d'héliœp- 
tère.s, rn.iL.i-s propose désoriTiois, à un 
rylbnit! soutenu, dos ru.njveoutés tout (![ 
foil Intéressejntes, Après la décjinaisoit de 
toute la foniille des F 4 Fhriuiarfi II, la 
réeoiily sortie de fa ftimillo des F7U Cat- 
Aîss et des A-4 Skyhawk, voici 
aujourd'hui Iti failli lie des A-é tutruder. 

I a fîi'epiiior que nous oyorti lecu en piri- 
verionce directe du .Ji;ipon est fa vor^ion 


qi Ferre électronique EA-âA du -rM^ièbre 
bombardier ombuiqué de Nuvy;..eî 
de l'US Mt,irine Corps. C.’ollo versîon était 
uno exlrapofation du A- 6 A, farilemeril 
leconnaissoble qrûce au cürériL jg« pjo- 
liié situé on fiaul de la dérive el au nez 
nailonqéi permettant do loger tou.s les 
équipements élootr'OMÎques nécessoin^s ü 
la mî.ssion. Cel avion a, fitir la suite, 
donné ituissance au I-A- 6 B ATow/or, ver- 
ÿîoir quodrîplaco très ovancée en st^ivice 
dans rus Nr^vy et les Morines. 

BrodiJil fj seulement 78 exemplaires 
donl ] 2 reconstnjits à partir de oeJli.r|«s 
de A-6 modifiiéo-s, le EA 6A o slîivi dons 
cinq unités premièrf; ligne des Mari- 
no, oi ou sein de deux squadrons de 
ré’ïerve de Io Novy. Il a fait ajs premiè 
res oimLts au Vietnam au côié des A-6 
pour l'al toque des si les de mîssilo.'i stïl- 
üir nord vietnoniiioMS. En IV86, quelques 
EA 6A été iuiil encore on îku vice au sein 
du VVMAQ-4, basé à El Toro, mois 
aL.ijyLifd'huî, ec! avfon □ entiVirament 
laissé la pfnce à la centaine de EA 6B 
F'mwi/ar' construits. 

A ce jour, scjuL^ r.ieux fabricants de kf!s 
de conversion s'étofont ni Hochés à In 
représenta H on du EA-ôA. m 6 tMai:îL.iel- 
les Dauzié) nv<iil sorli il y a onviron 2 ans 
un kit on résine permettonf de modifier Io 
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S99Ûjf H.J.7 «l X-1 5 . . .277,0Ln- 

Eft-lfl Mil i'i Hii>i> gunil^, . _ . 09, üLI-l- 

!j^ 4K - i^V - a Llniitt;i .. 7y,n\t\- 

! i!i£)S - B-10 TïiHrirttifl^iXL1 Nl.mi |- 

SCiCXJ - C-170 E-(irifiniïse_... F 

57M □ Li9 HiihUw __ . . > 11;.00 r 

HASEGAWfl MJ?* 

K 21 wii 74 ubihj e . .zig,ao r 

X 77 MiU 23 rulmim l-tü- imi- 

H04 - UH-60A Ciî.nrlthnvA _lû?,lirk h 

HASHGAWA 

V :j - r lac.. . .7iii.inj r 

V 3 - Corsnrr F4LI.X . 14 8.00 F 

HASEGAWA ■1/351'' 
r lûLi orr. ___ 270.00 r 

TAi.f Hkyhfrivk ... .270.00 r 

f- 1 «;■ A HItiïï r^vjJL- ln^Luri S'tO.EX] F 
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H2--Cll4fil5 .. ..._ iFIfü.tüor 

ra A 7v Cfiiswi II... : L_ 148 cor 

G ta K?-.<F r’IiaiiLuin_ HBCOF 

r- 1!h. ..1L.I 37 Blufca . . . . !22.0t> F 

ITALtHI 1172'' 

15.S At: 11 iSX. . 1 7Z 00 F 

AIRFIX 

0600î EHinrr SmmkfrlŒiü .... ll’J.UO F 
O0ÜÛ2 iKriLasJcr .. .. lfj-3 0Dr 

AJRFEX t/4K- 

071ÜO MnsiHjHLiF. .. S4ZOOr 

FI[:VFLL 1/3Z' 

HUiîueïï Al IGA Aiii-sTil-iA .228,llt> F 

HtLLER 1/72* 

. ... 27B,ClGi h 

ELHisAiyu'.' tic Plnm Awkiinj, LixiIcl; tpriTjiir-ji 

SACLE DRAWENGS., 25,00 F 

A4ctu;Ri*tiB aviL'Ti;; 4lÿ- :i7' VEÏUJNDCN 


FlftlilLmiaii-TA'VlIVA g.>rrini-|£, L-tfiiiti/clï; : 14 é- 
r^ lJi>L. DiiipixiiBln- nn L^mije ; 32 f. 

Mhsül; STUCCn : 70- F fc tul.'c. 
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mod^îïe I [üüegawo du A-6 en FA-^iA. 
Pt-J tJ (Jr: fomprd nprù,r=, «. C sccle » üvulI 
renouvïîlé r.ec.i irsuïi un kïï df! 

C-onvefsion en méfüi blufic. . 

Aujourd'hui, ccs kits n^on\ plus Ifeu 
d'êire j ne [iiôchufii pa?ï mots : luiïmni 
nous a sorN un modèle supeibe. La puT- 
fnïte nrîG'rtrke des techniques d'électrü 
éf£îsif)(i O pormis do r'6t^!isor une. provuro 
en r:reLt;t d^une finesse excepHonnelle. Le 
désormais tfaditionnof plastique gris clair 
do i ujimi lrt.]vo1lttï.]iïH''rrr!(Ont, mais r/ost 
là un püiiil de délüil : fI n'y li [xrti île 
transîormatiofj majeure à loire sur ce lui. 

I upmi G f^nsd d tout : les becs de bord 
rJ'i.tl I oq Ue îteuvenl -Tt^'o placés en posi 
Hor^ bosse^ les enirées d'oir ot sorfios 
réacteurs sont profondes ù soufiorl eE 
iiipéniousemont conçues pour kiisser 
c] oi I e rj la jjrésent :<.î t les réacteurs. On 
pourra aussi représenlei Jet; oémfreins on 
j x'jsition üuvortfi, ce qui es! ossez rare au 
sol, ei üii uppréciera la vorridro en deux 
p>arties. 

tüâté détails, le poste de plolope vous 
Inissorïi rAveui; SiUitout au niveau des siè- 
aes éieciobJes lidèlennïnt reproduits, 
bétude de lo planche de boid tévôltr fxar 
oo^l^ra quolquos différences porcoinpo- 
raisüu avec: les rorr^ïi photos publiées. Les 
trains d'attenssüge soni fiiKiinrsiit gravés, 
ot l'on y retrouve les anneaux deslinét; 
è l'utcrücliope det; t;rrisine.s. 

Une seule peiile cHliquo : l-ujimi ne 
nous permet pos de représenïe! l'èchallu 
d'rjc.Tcjè.s, sï c.:[.]raolérifitique des A 6, en 
posiliori ouverle. Il fuiwJre jouer du eut 
ter et de la carte plasEique pour ajautor 
CO détail qui donrîora une touche liriale 
persorkrielle à ce AiJfX'irbo modèle. 

Quatre décorations sors! oHerEos sur la 
pSanoho do décals très complèfe. Ori 
pauUu îéuliser au choix deux avions du 
WMAQ 2, l'un □ Ici décr.jrcîîi^on hnuto on 
couleur, ['autre « gris sur lorvd giis », pin'ii^ 
Iriulfïs los deux agrémentées d'un 
« fiunny » sur la dérivo. Pour ceux qui 
préfèrent la Navy, Us aurcîiil lo choix 
oiilre un ovion du VAQ 209 ou un uuir'e 
du VAQ 309, deux ijos unités de réserve 
aujourd'hui dissoutes. 

I nfin, ot c'ost un détail ImporEuni, la 
présenta lia ri eïil Irè.s soignée : le 
« design -a moderne du baïlatjé met hion 
on voleur riüustration figuranl sui le des¬ 
sus de kl lîoîlc:. Autre i>ointfort : les grap¬ 
pes sont emballées dans des plastiques 
séparés, ce qui limite grander'ueut los ris¬ 
ques (k': détériomtton de pièces. 

La boîte que nous ovon-i reçue contienl 
un noz plus court correspondunl oux vor- 
SttKis plus liOiiniios do rtntradet, ce «.lUi 
nous permel d'iiTirxjinrïi quo I ujimi va sor¬ 
tir sous oeu Sa déclinaisari oomplétc de 
kl luirsille des A-6 [A-AA), A-ôL, KA 6D, 
EA-6A], NnloiiuSfiu'yn très beau modèle 
de EA 6B Prowi^j fiçjuru au catalogue 
I iasogawa depuis quelques onnécï.^ 
rJéju. 

lorsqu'il sera dispaHibloiMi iTiincn, ce 
modèle du EA 6A importé ers Fronça jxir 
El'] très dynomiquo société Spi-Kager, 
vous cuûleru erivin>ii I . Pour ce 


[orix-lo, vou.s Pie serez pas dét,:!.! de lu 
grande qualilè du modèle. A quand une 
déedinaison de la lumlllo dos Mi’nage chez 
Fuji mi ? 

Banoît COLIM 


CAVALLiNO RAMPANTE 
1/72^ 

Fiat G^50 et Brecta flo-feS 

(a laLHicatitMi do moquettes ers résine 
serrtble laiie rJki' plsts ou fJus d'adeptes, 
comme en Eérnuïqnenl les nouvelles mor- 
ques qui apparaissent de ci, de là. 

Parmi ces nouveaux fabricants, il en oirt 
un, ûislallé an Italie, qui vient do nous faire 
pan/enir ses deux prernièrTï.^ pr-ciducîiorLs. 

Il s^agit de deux appjüteib ayf.iril servi 
dans lo Rogia Aeronrsulica, ou début du 
secarrd cx^nflit mondial, le I lot G 50 et le 
brecla Sa-65. 

I HS cfaux maquettes sont moulées dans 
une résine polyester assez cassante, de 
couleur marron pour lo Fiat et grise pour 
la PrfM.dn. On ne peul pas dire i.^ur; ocss 
modèles brillent f>or leuroriginaliEé, puis¬ 
que tous deux ont déjà été reproduits o 
la même échelle por d'ouErrts tinarque..s : 
Airlix pCRFr lo I iat e1 Rareplones prun' le 
Bredo. 

Chacun de ces kils -Vz finlsonto dans une 
Linîtcs fie carton à l'intérieur de laquelle on 
Irouve deux blocs do mousse pour proté¬ 
ger les psèces j te oonditiemnament est 
rntilhouroLJSûment insulltsani, el plusieuiS 
pièces éttiiojit Cjo.ssées □ l'arrivée. 

Le Ralj coriipucooii jxjut s'on douter, est 
très directemeni irispii'é tJo l'àncioinria 
irKiguotto Airfix, à ceci prè-sque le priiK'i- 
pai dèlauE de ce frîOKdèio, un capjot rrîoîeur 
beaucoup trop fin, a été corriçjé. 

II sa Ci'jmpo.so de trois élémenis prirstri- 
puux |luselu<ît.f corn plat avec Pempen 
nage, ailes et copol iTifiJour) ; lo ro.sto do.s 
f] 0 ti}o.s frtèces^ ou norribre d'une vingEoiasu, 
est irioult^ sur une sorte de « gale! le » en 
résine, d'une ép.ïifiriOur d'environ l mm, 
oo qui rond leur uIiIîscfI ion iir'sf iassFLjla, IchfI 
oc moins iX'iur les pièces les plus fines tel¬ 
les que ton I repoids des gouvomes ou 
train d'atterrissage .Tout fit J plus, |■>OLJnlL^- 
l-oi I r;auvor le moteur, TanneeiU Irorrlul tJu 
cfjpül, lofl trappes du troin, le siège et, 
cïeut -être, l'i rétice • C so doman-do, d'ail¬ 
leurs, pourquoi un siège esl fourni, | ïnis- 
qiJt: l'S iabitacIo rt'est en fait qu'une ébau¬ 
che de lïou de quolc^LJO.s millimètres de 
profondeur creusé dons le fust.ilaç]a \:Acz\i\. 

l'fsssrifinLikjqa de l'aile sur le fuselage 
laisse apparaître un jaïni irr'ifiartant ? il en 
va do .mémo du capol UFoleui, oj.ji o 
besf.iiri [.J'un ■aju.stage sérieux. Signalons au 
possage que, dans notre boîto, les volets 
de refroïdissemeni sï.ik J( lio ffi do oo on^xit 
étoioiil cassés suite à un ntrjiuvais coridî- 
tionnenienl. 

Los moulages scu il, 'lions l'ensemble, do 
f[Uoti1é tnV. médiocre, avec un effet 
a peau de fiôcho » à la surfoce et 


d'irinorribiubles bulles.. Uc plus, un pion 
de [oint très mol placé sur k-xï tlaitf.s du 
hciiolage déforme complèiemenl la lir jne 
de l'ovion. 

La noîÉce coiTipoiif.- un historique suc¬ 
cinct, un plan au 1/72"' el un éolulé do 
nicinli.w^f: ,- on rovanche, aucun schéma de 
décoraiiün n'esl j.ïrctposé, pü.s. plus, bien 
entendu, que deidétrakcînianios iio sont 
foumios. 

te Rrtido camf'H'irtej lui, une trentaine de 
pièces fMnp.iüssible d'on czinnàîtro le nom 
bre exact car, düiFS les dtisiif lioHos 
leçur^LS, il manquait des éfémenSs), ainsi 
qu'une élüiki izn laiton photodécaupée 
f.iour représenter les li<]es r.le r.n»li'ïLJtaLJ-rs. 

Les inoiïlcEgo.s sont de moins mciwaise 
qualité que fxjur lo I iot, ce qui n'empê 
Hio pas uns des ailes dr; oomportor une 
bulle do près d'un cenlitnèlre de kïiiq o1 
de 6 mm de kirqo t 

L'habitacle, celle foF.s-c:i, est creux, et 
r aménagement intérieur se coi nposo d'un 
plfiri(.fK.tr avec un siège et d'un tableau 
de bord. 

ici encoTie„ lo plupart des pelües piéci’js, 
comme lo.s garde-boues ou les jambes de 
Il ail r, suiil imfjüssibto à détacher de la 
galette sur laquellie elles süuI uicjuliViS. 

Coté notice, on trouve, en plus di j f.ilai i 
i'j réohnlto, deux profils proposanl des 
exeniples fki fléoomtiürt, mars toujours 
pas de décals. 

F nfin, pour les deux kits, les paiiies 
vilrées .sont Ihi'rrmoformées dons un PVC 
lellerr^enl lin qn'HÜHS sont, elles au.ssi, inu 
rilisables. 

Au total, il s'agit donc d'un essai assez 
peu i.f.invfsiriinirit de la pcjrtde ce nouveau 
fabricant. Les prix, eux, [îii revor^che, ne 
nont pess du tout en ropporl uvec ce qui 
est l(.H>rni, ^.xiisquo le I iat est proposé à 
30 ÛOO Lires el le fkedn è •d.è flK) lires, 
auxquolles il faut ajouter 35 % de Ii'ufs ik> 
pori, i:r^ ilüi donno nespedfivement envi¬ 
ron 1 90 eE 220 ifouos fronoaL'i, dos tarifs 
exorbitants pour des rnuquelEes <Jo qnn- 
lüé autssi médiocre. 
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Si^ riiuk]iry Itwl^ vc^u!5 on dit, ok; 

doux modèleii sonl di^lrjbués exdii^ivn- 
l'nfirit fjcir r Clovoliino RamponîSj Via Sun 
Mari il lu e Srj'Ift^ririCï, 19 - SS I UÜ Podova 
[Italie). 

Michel GERARD 


WILLIAMS BROTHERS 
l/72« 

Pitcairn autoglro 


ln"fimno WiSlianrvs Brolhers s'fàl ï^pdoio- 
üsœ duie ifi mpmduoïîon en muquellu 
machines volarileï p«M' oormuos. Dans ce 
cioinaino^ lo dornier né de la riiartisuo no 
lui! pus e^(;juplion, puisqu'il s'of.^ii tle 
l'aLtt&giîe riicuim PCA-9- labriquè ciu 
début dra années trente p.n l<.i sfioiété Pit 
rjuirri, qm ovail ncjquis pc-UT les Etuls-UiiÈs 
une Itcerice avpiès (.in la C^icrva^ b PCA-2 
fut utilisé essentiel lerïienl b di :s fins publi 
ciluir'r.is fxïr do grondes liirnes (,:(MTnÉino 
Cocu-CÙIur Slu-ndord Cdil, Silveibiuak, 
atc-, bton que l'US Mariire Clorpsct, sur 
luul, l'Uîj Novy on aienl utilisé pitnlquos 
exemplaiies sous In désignation XOP-1 
(Experinfiental Observaliun Pitcairn N° t). 

In doounnontatiûn sur ruiseuu étant plu- 
(51 (U!e, il n(.npfi foudra nous corileui(.îr ciiP 
très beau plan ci l'[V:hollo figura ni sur la 
rK'jitico. t'emparée □ ce pbri^ In maquette 
esl tcM.»! l’i: fait oyacte^ tani duos S(5fi for¬ 
mes que dkins ses t.lirnunsions (mais h con¬ 
trai ro eût été un conible i I l)- 

Fllo so CAMnj|.xise de 35- pièces iiu jiiléiys 
en plüslique filair auxquelles s'ajus.!- 
tent une petite leuillede flujdoid fX 3 uries 
pufCî-l'jri.si’îs, du fil de nybri pour lo hau- 
Liar 5 at.)e el du fil inétosISique pour difléreuls 
détails tels que liges du oommande des 
(lilorans, etc.. 

La gravure esî liés fino ot la représen¬ 
tation de !' entoisoge esl -suffisaiTinnant mor 
qnéo sans étro exagérée. Les irvuliages 
ne sont exempts de bavures qu’'il fusp- 
dra éborder au cullet- Do même, les deux 
ooqiios du fuselage ouruîil [.îki^sorn d'être 
poncée.s sur un crora.sif tenu □ plul (xîijf 
être parlaitemeriil jc.îiirlivfï-s. 


Cu mis 6 part, l'cis-semblage de 
lu cellule nu pose pas de problèiinris por- 
ticulsers. Il tuul loutofois, comme indiqué, 
percor de noinbioiix trenjs avec une 
irtèc itti da Q/2 mm poui lecevoii'li'ftoxtré- 
mités des luiulx^noges. 

L'intérieur t^sl cjonvonablement détoilléj 
uvoo dos sièges, un riicnioîn; d balai, des 
pülonniers, cloisons, eic. Lu iVfJiéjii'in- 
tation de b slfucture interne du fuseluge 
KsI ubouc.hée en relief sur les parois de 
celui-c:ir muifl il sera prélérublo do la 
a-ifi-jire en plastiqkhn étiré cm .s'inspirant de 
lu plioto figurant sur la i KJti( o tin nncjritage. 

Le iriulour osf iolimeril déifrillé, avoo 
cylindres eJ c.icîllucteurs [d'adrnissiun u( 
d'é+'.happemenl) sr'^pM'jré.s. 

Si l'd.'^'ïrjmblaqe de lu tïillulo i'k;; pré¬ 
sente aucune diiticulté, il en vu dillécerii- 
mont pour ce qui est du rotor ot du train 
d'alfonissoge. 


Los piodsdos pales du rotor doiveni êire 
sak]neL.is<^rin]itt adaptés pour s'encastrer 
dans le moyeu, qui lui-riHlMio doit étro 
mcKJifié si on désire le rendre lourriant ou 
même simplomont nîTiovible. De plus, les 
pales drjsvenl êlies î. 3 oléPS -scrîoi i uii ongio 
fjortic.ulsor suivant que b machine esl 
repféifejiitéo ori vol ou au sol. Enifin, pour 
compliquer' erKor e i(^ prcslilémo, ce rotor 
roçoit un leu de haubfjrrs el E.{t> contro- 
jXïid's asso7 complexe à réaliser en iiylf.xfc, 
en ploslique uliré ot on fil métallique. 

Le troin d'alterrîssuqo, lui, doif étro soi 
gnousoment calé d'après ki vî>e eri kioo 
liguraril 5 ur lo notica, ses fambes étorii uu 
besoin roccuuicies f>our ropré-sonter b 
lïioohino à pleine charge. La encc-îi'e, un 
houboncK.ie c(.iint.:ï!oyfr ost d réaliser. 

LÏeux possibilités de d<;(:un']fiofi soni 
offortcyi : soit un appareil civil, «lux cou 
leurs (.les Rougkys C-hompion, réceuiu'iOH'it 


Cuiiuuurü IPMS Milan 
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DÉCALS CARPENA et CMV 84 


IHDEtCHIHE 194S/19G4 - MMfE DE L'AIR et AERtMrJWMÆ 


OSCAR - CATAL1NA - HE 1_L,DI VER KINGCOSRA - SP1TFIHÉ 
rOiJCAN - BEAFCAT - HELLCAT - INVADER 
DAKOTA - FLYING SDJÎCAR ■ MOSQUITO 


ÜISPOHIHLT ; 
KJIKiF rOKFIPh 
WlflîlGf Ft ETDIljKEas 
MF T2,tl2 

aoct 12 aviuEiS, 

REF 72-04 
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nestouné, en état' cie vol aux Ltat?i-Unîfi, .■ÿâ! 
un 1 de l'US Navy, da noiiilatiT 
miiiiurrij avon f'axtracffisïiuM nily'j <^ri juijne 
t'E Itts |Mjri]wiL.Jx niélrjlljqires du luselrjge 
pefnls en gns. Les cféc-sis,. imprimés par 
Sc<jlemasfier, sont d'une qualité parfaite. 

Au total, il s'o-git d'une maquette origl- 
neilo^ nna<5 aîise7 diffidfe ii mcHifi-jr, d'un 
ûppnjTïii ('lau fjorinü [.](>! fuj'n IjtMKïe Ifqure 
rJsins (nule o.illeüinü de voilures tour 
nonles. 

Michel GERARD 


DECALS CMV 
72-02 ef 72-04 


le Club Maquetti.'ita Vouckriien s'était 
•nignnlé, il y o qui‘jJ[.]ufîï rnois^ en sortant 
une pfj piK'he de détals au 1eejfvrunl 
'dilférents types d'avicjn^; enr^ugés au 
Tchad. 

Cieftr; dynnrrrique association nl^-jdlve 
auftxprd'hui en nous propo^anl [.Jeux nou 
velles planches n In m§irse échelle, l'uno 
consacrée nip Fl sous les r.tX'Or- 

des étmuqèi'es et l'autre, d In Guerre 
[.J'Indochine. 

La planche /?-02 dire quatorze déco¬ 
rations différetiles pour des Fl. 

Une îifgiif^ d'entre eilen eoncerne un avîon 
de Turmée de l'Air : il s'açîit du N'^ 705/5 
- NI de TLCl ]/5 « Vendée », s^fiK'Hciüle- 
ment déciopé 6 l'occasion do Ict 0^*^ 
heure d^ü vol effectutSt'i j.>t7r cet escodron 
sur F1. 

Les treize outres possibiîiti^ concernent 
de.s avions aux coiflcjuis de T Afrique du 
(deux possilijiilîlés), de l'Lqueteur/ de 
J'I sjTogne [doux possrbilîfés}, do lu Grèce, 
[Je l'Irak, (.Je la JorrJcjnie Jj:.Jeux possibili- 
lés}, du Koweït, rlo lu Libye, du Morc.jc 
et du l.’îatar. Fcsur chacun de c.c■^.^ prjys, 
en Ilouve sur lu planche, ouïrai Jos insiqnes, 
eJe nattenolilê, taus li'.'SiiMcriquages néee.ç- 
soires f.icïur déc.Ofer complètemcjnl un 
avion, ce qui signilre qu'avec ces déçois, 
vt.)i.js poiUvez réaliser onze maquettes I 


Avl?i [HPx oit'Hitcpurs; cil FlLes motîfs sont, 
dons l'ensembie, bien imprimés. Los piinril- 
leufs seront sans doute surpris do lirt^, sur 
les versions espagnole et éc^iHjtorpenne, 
?a mention ^ « Para lilxm.if ol piloto », ai^ 
Fieu ck: « P(,]r'(? Ijborop el pflota », mais It 
iciul vroimenJ une loupe potjr roiiiorquer 
ce détail. 

Le vernis lîlilisé esl mot, et, malgré sa 
greiicfu liriesse. Usera un handhTOfjsérieux 
fojs de la pose de eo..s déçois. La notion 
conseille ci'ailleuffi d'oppFiquer le.s rïXîlils 



sur une couche de vemiïï |rès [sic 1} bril¬ 
lant, fjuis dfj mr'i'HfVri! l'ensemble d'urie 
cüuel io de vernis mat. Il eut été E[?llyriient 
plus simple d'^utiJiser direclnnrenf un ver¬ 
nis brillant rju scJlîné,.. 

(Viciis ce n'est pas seule Incuncf de. cette 
iKïlice, qui ne mofitre, peurclKîque avion, 
qu^un-e seule vire r.'k'^ pcolÜ, vous laissant 
Se soin iki devine? le camouHago de 
l'cjuErïî côté de l'appareil. C^unnl oux mui 
liples pe-tits stencils qui .[ÿr'jiiJ feutnis, la très 
mauvaise quolilé, iil du dessin et do lu 
phcstuf.cpie de Ja rtotice, rend Ié^uc posi 


lionnement trt'ïs hosurdeux. Mois si vous 
aimez les [eux de deviuelEes... 

l'outre plonche, 77.-0A, est consf](.Tée 
oux forces aéricirrnes Irancoisefi [Jurant la 
Guerre d'iiwJochsne, amnéo de l'Air et 
Aéronavale confandues, EIFe offre un 
é'/entail de scrixe uvions, un / un 

Hayobusa un Cata/?)îe, deux Sp/f 

jïre, un un Ckl 19 Ffyifip box- 

r.rsr, iJii A AC-1 ]ov/.:asi^ un i^npcobrïï, un 
deux deKJrccjt, deux (tmühf et 
deux DaLjSa. 

C’ellti fois-ci, le vernis Pililîsé est brillai il f 
ceflüjrîes cocardtïs sciullrer^tde fif-Eiblèrrres 
de décent l'Cipu, mais les irisiqnes^ en 
revend PU, sont bien imprirrréi. 

cfioix offert e.^t vosle, et on cîorail 
oimé que les différents décaJs liaient un 
peu mi['3i:?x repérés zut b pFonche, 
d'aulorat plus que la no lice, eneoru Une 
bis, est Inès apf H'oximotive : mêmes pro 
blêmes do camouflage.^i loissés « d 
rappré( iuiion de la clitmlèle », mediLkï.]- 
ttariï à effectuer sur' bs kffs de hast: qui 
OL'raient néa'jssilé, c'est la moindre de.s 
choso.s, un petit croquis a l'échelle, 
ccH'rmie pour le C-Il 9 par exemple, eîc. 

Au total, il s'or ril de deux ^'rlr.inches inté¬ 
ressantes, mais dont les ou leurs n'ont itikpI- 
l-iouieusemenl pas <!ircore réalisé que des 
décaFs sériaux se doivent d'être accom¬ 
pagnés [.f'une notice dét,:urilej ce qui ns| 
loin [l'être le cas ici, | '(expérience inorir 
Jj'u, il est vrai, c^ue b dessin d'iupu notice 
torrvenabL] prend au mcwris autant de 
tcmfifi, sinon plus, quo celui des déculs 
firoptement dits ; t'esi un travail ingrat, 
ntais qui kiil porfre intégrcmte de la prs'>- 
dur.Jiun de décalccHUrjnies. Souhraitons 
qt»e, dans l'ovonir, le CMV r^ri tienne 
compte... 

Michei GERARD 
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